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CONCOURS
Le Conseil communal de Roohefort met au concours les travaux à exécuter

ponr la distribution des eaux sous pression au hameau de Hontezillon, savoir :
Hé-ervoi- , conduite de distribution et distributions particulières avec
robinetterie.

Les entrepreneurs disposés à soumissionner ces travaux peuvent prendre
connaissance du cahier des charges chez II. B. Y'_ille_ii_, directeur des
travaux publies, n Roebefort , ainsi que chez 91. l'Ingénieur Couvert, a
Neueb-tel.

Les soumissions duement remplies et signées devront être remises à
H. G. Renaud, président du Conseil communal, avant le 11 juin au
soir, date de clôture du concours. H S908 N

Rochetort, 1" juin 1904.
CONSEIL COMMUNAL.

IMMEUBLES A VENDRE
" A vendre aux abords de la ville un

TBBRâlN A BATIR
très bien situé, à proximité du tram, eau
et électricité sur place. "Vue magnifique
Un seul lot de 1000 mètres ou deux lots
de 500 mètres. Prix exceptionnel. S'adres-
ser au notaire Bonjour, rue Saint-Honoré,
Neuohâtel.

Venta d'une Maison
A B0UDR7

Samedi 11 Juin 1-04, à 8 heures
du soir, à l'Hôtel du Lion-d'Or, à Boudry,
la succession de Mu» Emilie Ber-
thoud exposera en vente, par voie
d'enchères publiques, la petite propriété
qu'elle possède au haut de la ville de
Boudry, vis-à-vis de l'ancien collège et
comprenant maison à l'usage d'habitation,
jardin d'agrément aveo terrasse et ver-
ger au Nord, le tout, d'une surlace de
2658 mètres carrés. Eau et lumière élec-
trique à disposition. Assurance du bâti-
ment 10,900 fr. Bise » prix 8500 fr.

S'adresser à MM. Glero, notaires, à
Neuohâtel, et J. Montandon, notaire, à
Boudry.

VENTES AUX ENCHÈRES

Encta I Récoltes
_ CRKS_at

Le citoyen Romain Ruedin exposera en
enchères publiques, à Cressier, le lundi
6 juin courant, les récoltes en foin,
avoine, blé et seigle, d'environ 80 poses
sur le territoire de Cressier.

Conditions favorables.
Rendez-vous des amateurs, à 8 heures

du matin, devant le oafé Alexandre Rue-
din-Raedin, à Cressier.

Landeron, le 1" juin 1904.
Greff e de Pai»

ANNONCES DE VENTE
_"•__Ava 1 A vendre un cheval
VUwVa~ arabe, 5 ans, garanti
pour tous usages. S'adresser à M. Emile
Jeanmaire. rue de là Charrière 24, la
Chaux-de-Fonds. H1950 C

LE PETIT BAZAR
:Fx___a__ r>_r _V__SL__CKC__ I

Neuehâtel
VIENT D'ARRIVER

tin grand assortiment de CORSETS, à des
prix très avantageux

Toujours en magasin beau choix de
gants, cols guipures, rubans, broches, etc.

Prix très modérés
Se recommande; P. W-U-M-Gf»f.

3 mandolines
neuves. Prix très avantageux. Facilité de
paiement. B. K_g_r-Blooh, Poteaux 2.

VÉLO
A vendre nn bon vélo usagé, chez

E. Huber, rue du Trésor 4.

FABRIQUE DE CAISSES D'EMBALLABE
«_L<_» tous grexxi.es

LEON .lAITRNKT ¦ SERRIERES
En provision, caisses de 50 et 60 bouteilles, caisses de 40

bouteilles à manettes, ferrées.
PRIX MODÉRÉS — TÉLÉPHONE 282

SMons
u© donnons HSffi lpas nos voiture» d'enfants mais , -̂, «g 19 g

nous les vendons à nn prix déri-® '̂ ' *<-__*§ K
soire. Les élégantes voitures « Prin- _̂y S___ \iWSrWcesse » coûtent, sans les ornements m̂________W
du milieu, seulement fr. 32.50. JfjgglPPP^Les riches landaus avec corbeille //3 _̂2fô(S _̂_< „capitonnée, ressorts, montants et t Ŝ_s^a _̂Y\tirant en nickel, poignée en porce- K̂^̂ ^̂ ^̂ F _
laine, seulement fr. 88.—, landaus S9H Ŝ/ *̂\1_Ysimples depuis fr. 21.—; le tout >_L__«_->«___

exempt de frais dn douane. Voitures d'enfants de toutes grandeurs.

Gustave Schaller &; Cie
Emmlshofen 224 (Thurgovie). Prix-oourant avec beaucoup de nouveautés

gratis. 

COURSES SCOLAIRES
j j M Ë M *. BRODEQUINS DE MONTAGNE
ffÉMflifla^ P°ur 

àam** 
et 

messieurs
fWœpHsL- CLOTTAOBS A-.PHT5

____ G-raisee imperméable — Lacets

MmWiSSSESmmï . l_i GUÊTRES en loden, coutil, eto
^B_M^P B A N D E S  A L P I N E S

S. PHTIIEMI-.P, bottier, MoaliBS lsVNenchâtd

IBE1CE A8RI00LE NEUCHATELOISE
Schûrch „ Bohuenblust, à Neuehâtel
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MA6ASIN DE GEROUEILS

%"̂ M gà. Atelier rne des CbRudronnlers 2

-iÉÉiÉ__ _r Ch CHEVALLAZ, fournisseur officiel

^̂ ^®T%
 ̂ £gf d̂ Grand c_ol_ do couronnes mortuaires
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i et 6 lignes. , . 66 et. — 6 et 7 lignes 73 »
8 lig. et plus, 1" insert., lalig, ou son espèce 10 »
Insert, suivantes (répétition) ». > ¦ 8 »
_rii tardif». 20 ot. la Ug. on ion espaee,—__s. 1 tr.
arts mortuaires, ! B ot. lalig. > 1" Insert. » 2 »

> > ' répétition, la lignewu son espace 10 ot.
De la Suisse et de l'étranger .• £

1B— . la ligne ou son espace. t" insert., mini—. I _y
_Tis_ortu_res, 20et. lalig. 1"insert". » 3 »
Eéolaœes, 30 et. lalig. on son espace, mini]— t »

Mots abrégés non admis.
Lettre» noires, E et. la ligne en su» ; enealre_<m_

depuis 60 et, j — nne fois pour toutes. *.
Admis su bureau : 60 et. au minimise.

BDB-ÀU DES A-NOKOBB >
1, Rue du Temple-Nén-, 1

Autant qas possible, las annonces '
psrslsient aux dates prescrites; en cas contraire.

Il n'est pat sdmis de réclamation. ^
_'_3_i_3_,__ONJB3 SO?

Salon de Coiffure pour Dames
BUE J..J. IiA-XESL-HD H° 1, 1" étage

Grand choix de peignes fins pour la nouvelle coiffure Casque.

PEI@_ .E§ __.C___Ï__.]___E
Sohampooing et soins du cuir chevelu toujours soigneusement exécutés.

Se recommande, IM?" -*_.. 'WI-TI-EB,

PATISSERIE VHUIZ
Maison de la Feuille d'Avis

Biscôniëslflinclie
excellent dessert

se conservant bien ponr
emporter

à la campagne

POUR 2S0 FR.
Tandem

A vendre un tandem très peu usagé,
provenant d'une des meilleures fabriques
anglaises, d'une construction solide, pou-
vant se transformer en motocyclette ,
on donnerait les indications voulues.

S'adresser, 4, rue du Pont, la Ghaux-
de-Fonds.

BIJOUTERIE n^— 
HORLOGERIE Ancienne Maison

ORFÈVRERIE «-INJAQUET _ Cie.
Beln choit dm tous Ies -genrei ' Fondée en 1833.

__k.. JOBIN
S-U.CO»«B«MX ^

Maison dn Grand Hôtel dn Lac
; N E U C H A T E L  r.

^OBmWm\m-m\mW*m\-Wm*\MM^^

CONSOMMATION
S-tlons-Mo-lins-Gassarfles-Fan-O-rg

BIÈRE
DE LA.

BRASSERIEHDLLER
à 20 cent, la bouteille

aveo répartition
Il n'y a plus d'hésitation possible pour

les amateurs. 

-_ ¥!___)___.
deux belles garderobes en noyer massif
et une table en cerisier. S'adr. chez -Eu-
gène Pierrehumbert, à Cormondrèche.

in magasin de Comestibles
S E I NE T  FILS

Rue des Epancheurs, 8

SAU-A nui ISA
IALAGA DOEÊ 1111

«OSGATEL MISA
III DE IÂDËU

k 1 dr. 30 la bonie__e, ver_ « perdu
Nous reprenons lu bout, d lb c.

: . . . . . - -,™VÊ__Q$__._ .V '
A vendre 2 beaux vélos: un de dçme,

P» marque Rambleur, un de monsieur,
marque Peugeot, à des prix très avanta-
geux. S'adresser chez M. Matthey, rue
des Usines 35, Serrieres.

___M-t«-M__k«-M_MMM_M__i
©5 ANNéES DE SUCCèS

MENTHE KlLULtS
(SEUL VÉRITABLE ALCOOL̂ DE MENTHE)
HORS CONCOURS - PARIS 1900
^SW-^SWSWWW^FS^

i i i i s - s i i i  i i iw n M i i i i i  S I I S I B  iws i lasj n I SHI I I  w ns i ii  ¦¦¦ iwïïMfiÉ-ii-sr-Ti r iir nrTriri TT— ' "* *"~

|gH|]MI  ̂Petitpîeppe Fils & G0

^̂ ^̂ ^̂ ™̂^™  ̂ , Sarabines ut Bevolvers

¦\ _̂7". SANDOZ
ÉDITEUR

-FS-iie des Terreaux , 1 as 3 — 3_Te-va.cl_â,tel

Vient de paraître :

SIX MOIS DANS L'HIMALÂYÂ
le Karakonim et rHindu-EusL.

Voyagea et explorations aux plus hautes montagnes du monde
par le Dr J. JACOT-GUILLARMOD

890 illustrations, 10 hors texte phototypiques, s cartes, dont une inédite

-Prix net : 20 f r.
En vente chez l'éditeur et dana les librairie»

ÉMppil Sulfatagel«3iP—5iSW|t —̂T__Siï^apll -— ! 
xVmttr ̂ l̂ __ _ »1— _» s^*msmmtm^^ -mssr

R*yBÎ?__r__H-!l^ Poudre nulque pour Bouillie Bordelaise
^̂ gH^ de la fabrique de produits chiailqacs de
^̂ _̂Wmff ^i B< S,EGFR,ED' h Zoflogne.
J Ê̂_ _̂ ^ ^ ^ _̂ ^* F^J {  Remède par 

excellence 
contre le 

mildew. 

Hau-
jÊj &W ySlljm\__^_LJtf^ tement recommandé 

par les 
autorités cantonales.

roi_»i _̂8 _̂-̂ ^S_l Emploi très simple. Grande économie. Nombreuses

f̂ l̂ ^̂ W Ŝ^̂ ^g Dépôt pour le canton de 

Neuehâtel 

: A. Dardel,
|||£gE 6̂ »̂ _̂-gll pharmacien, Neuehâtel. H 3025 Q

Mata de i___ - Trs^eaux cmplets
KUFFER. 4 SCOTT

Téléphone 388 - PLAOE NXTMA-BBOZ - Téléphone 388

Blouses. Robes et Jupons en Batiste mercerisée avec
broderies de Saint Gail.

LINGERIE CONFECTIONNÉE et SUR MESURE
pour dames et messieurs

Grand ihoix dans tous les prix

TOILES - NAPPAGES - RIDEAUX
-acompte an comptent 4 %

BAISSE DE PRIX
Ar

Salon de coif_:\a.re, __v_:Ue ___ ,I__T_D:E___ _.
RUE DU CONCERT 6

Dès ce jour, remiw à neuf st lavage soigné des gants
de peau - - PEIX : 30 CBIT. LA PAIEE.

I EL HINTERMEI SSE |
f TBELmDM & C", snccr f
M 3F-ixe cLe i'Hôtel-de-VUle -* ¦

I Lavage cIMpo et Teinture $
jf de vêtements pour dames et messieurs, étoffes de meubles, tapis, W
|»' couvertures de lits, plumes, gants, rideaux, etc. fjf
M? Agrandissement- Important- avee Installation- techniques f»

 ̂
les pins modernes. Exécution irréprochable. 

^& Ouvrage prompt et soigné ¦— Prix avantageux fil
i| F_%0_v£-r ---_ liIV -JAISON W
m Dépôt à Saint-Biaise : chez Mms veuve Mûgeli, chaussures. A

_A_ I__» -é%„

Grande Maison
2, BUE DE L'HOPITAL, 2

WEUCHATEL
S He laissez pas passer une occasion pareille ̂ S

SEULBHB-T ENCORE QUELQUES JOUI-

LIQUIDATION
MILLI ET COMPLETE

DE TOUS I_B8 AHTIOI_B8

Tissus pour Robes laine, valant 2 fr.,
cédés à 70 cent. Batistes zéphyrs, grand
teint, valeur réelle, 1.— et 1 fr. 50, pour
40 et 50 cent. Mousseline laine, depuis 50
cent. Pantalons drap laine valant 8 à 10 fr.,
vendus 4 fr. 50 et 4 fr. 95. Vêtements pour
hommes, valeur réelle, 55 et 65 fr., cédés
à 20 et 25 fr. 

Il reste encore quelques Confections d'hiver
pour Hommes, tels que : Pardessus, Spencers,
qui seront liquidés à vil prix. 

m **mm*mmùm9mWaLmkm**â ^ m .

Rne da Seyon, Menchâtel

a-_=__A_-_TID _=3_____ S___-IS
sur une partie de grands rideaux blancs et crèmes, un
peu défraîchis aux festons.

Rabais sur un stock de Tapis blancs , pour lils.

W' PROFITEZ ! BUM jUMBl £îi Linges. «______»_™ _̂______________^___« Cretonne».

Grand choix de petits rideaux blancs et crèmes,
rideaux fantaisie, rideaux granités et duplex à bord,

double face, grande largeur. Damas et cretonne pour \
meubles et enfourrages. Rideaux confectionnés à la

paire. Draperie par pièce et au mètre.

Occasion et prix extra pour pensionnats
«—a s *e**x * s -»

gflP" Toujours le pins graid choix en °W§

iV SPÉCIALITÉ POUR TROUSSEAUX
Plumes et duvets. Crin animal depuis 75 cent.

Crin d'Afrique depuis 12 V» la livre. Tempico. Coutil.
Matelas. Coutil pour fonds . Toile d'emballage , 150,
180 et 200 cm. largeur. Toile grande largeur , demi-
blanche et blanchie , pour draps de lit. Tap is et Des-
centes de lit. Linges de toilette et de cuisine.

Four chaque Trousseau, un CADEAU. — Prix extra
par quantité

AU LOUVRE, à NEUCHATEL
X. KELLER-GYGER

CHEMISERIE REMY
—o—

SPORT
Chemises tennis

Chemises foot-ball
Bas sport

Maillots
Ceintures de sport

s_a____H___M______M__-_M__H

I MAGASIN AGRICOLE I
rue du Trésor 9

Charcuterie
Payerne, Brévine et Berne

Saint-Florentin, Roquefort Société
Roquefort Suisse. Tilsit

Beurre de Chasserai et Jura Vaudois
Confiture de Lenzbourg

Zwiebach de Vevey, Durien
Se recommande,

M. DES-LECLES



JZS 33 _̂*%.-VCA-->r!S!
/â W_ !__î Les bébés nourris au
«O S% Lait stérilisé des Alpes Bernoises
lOw Ŝ'SsifcH sont toujours frais et roses, à l'abri de la diarrhée

_f -St___6__i infantile et des antres maladies infectieuses.
N̂r _3___iB7Tj__ ÉVITEZ LES IMITATIONS

W_£k___M__-Q_§P HenehAtel : Seinet fils. Pharmacie Jordan.
«BBHBS^-ftfflœ, Coreelles : Pharmacie Leuba.

"" ' "̂" Colombier : Pharmacie Chable.
Marque déposée gt-Blalse t Pharmacie Zintgraff.

Mes de F tt
Mm. B0S8EY-8IR0D, Successeur

TB-SL-BX sur Nyon
t _

___
_

Ctaé-ison radicale de l'ané-
mie, la chlorose; conviennent éga-
lement dans la guérison des mala-
dies graves. Jusqu'à présent, tous
les remèdes imaginés n'ont pu
prévaloir contre l'emploi de ces
pilules. — Certificats de méde-
cin». — Dépôt t Pharmacie
Donner, Grand'rue 8, He___-*el.

R «r. la botte de 130 pilules.

ElectE-ieité.

LÏTHm FILS
LumièreJonneries

Télép hones
p articuliers

Travail soigné

P n W D A T T A 7  Vallée des Ormonts
UUI_D_.bJ-_ ._ Alt. 1864 m.

Itel-Pen„o_ de la COOROIE
Confort. Grandes forêts. — Prix modé-

rés. Ouverture le 15 mai. Séjour recom-
mandé par les autorités médicales. Dili-
gence Aigle-la Gomballaz à 10 h. 50 du matin.

H. B__Uler-We_-eh-_i»der. propr.
Les dames du comité de la

VENTE
en faveur de

L'ANIVEXE DE L'HÛ PITAL
dn Val-de-Travers

font un appel pressant aux nombreux
amis de cette œuvre et à toutes les per-
sonnes de bonne volonté qui voudront
envoyer des dons pour cette vente.

Nous sommes persuadées que nous ne
nous adresserons pas en vain à la géné-
rosité du public qui reconnaîtra combien
urgente était la construction de cette
annexe : notre hôpital devenait trop petit
pour recevoir les malades qui s'annon-
cent toujours plus nombreux.

La vente aura lieu à Couvet, dans le
courant de l'été, un avis ultérieur en
indiquera la date. Les dons seront reçus
avec reconnaissance dès à présent par
les dames dont les nom? suivent :

A Serrieres t
Mm» Alfred Langer.

A Henehatel :
M"» Albert Vuille.
M™» Alfred Otz, docteur.
Mu« Sophie Courvoisier.
Mu> Hélène Suchard.

A Couvet t
M» Edouard Dubied.
M1" Anna Lerch.
M~e Borel-Perret.
M*» Chopard.
M»» Tissot-Stammelbach. 

Ponr vendre rapidement commerces,
industries, propriétés, immeubles, etc.

Ponr trouver associés ou comman-
ditaires, adressez-vous à l'agence David,
à Genève, qui vous mettra en relations
directe avec acheteurs ou bailleurs de
fonds.

Installation da Massage et Pédicurie
Téléphone 759 — 3*, avenue dn 1" Mar«, 24 — Téléphone 759

G. GRISEL, masseur et pédic ure
reçoit de 11 h. à 4 î_.

Massage pour foulures, entorses, suites de fractures, rhumatisme, goutte, scia-
tique, lumbago, atonie et dilatation de l'estomac, etc., suivant ordonnance des
médecins. — Opération sans douleur* des eora, durillons, verrues. Traitement de
l'oignon et de l'ongle incarné.

— Succession répudiée de Frédéric-
Auguste Fatton, quand vivait horloger
aux Verrières. Date de l'ouverture de la
liquidation : 21 mai 1904. Délai pour les
productions : 20 juin 1904. Liquidation
sommaire.

— Délibération sur l'homologation du
concordat de Edmond Bobillier-Lorio, né-
gociant, à Noiraigue. Commissaire : Jules
Barrelet, avocat, à Neuehâtel. Jour, heure
et lieu de l'audience : jeudi 9 juin 1904,
à 3 Vi heures du soir, au Château de et
à Neuohâtel.

— Demande en divorce de dame Marie
Déoosterd-Hofer née Gygax, à Neuohâtel,
à son mari Jules Déoosterd, boucher, à
Neuohâtel.

— Demande en divorce de dame Marie
Bardet née Gyger, journalière, à Neuohâ-
tel, à son mari, le citoyen Louis-Charles
Bardet, manœuvre, au dit lieu.

— Dépôt a été fait le 31 mai, au greffe
de paix de Neuehâtel, de l'acte de décès
de Henri-Ernest Jaoottet, flls de Henri et
de Isabelle née Favarger, de Neuohâtel,
publioiste, domicilié à Paris, décédé à Cal-
prino, canton du Tessin, le 29 mars 1904.
Ce dépôt est effectué en vue de faire
courir les délais pour l'acceptation de la
succession du défunt.

— Dépôt a été fait le 31 mai, au greffe
de la justice de paix du cercle de Mô-
tiers-Travers, de l'acte de décès de Marie-
Louise Matthey née Guillod, ménagère,
veuve de Jean-Samuel Matthey, domiciliée
à Fleurier, décédée à l'asile de Cery, rière
Prilly, le 17 juillet 1903. Ce dépôt est fait
en vue de faire courir les délais pour
l'acceptation de la succession de la dé-
funte dans le canton.

— Dépôt a été fait le 28 mai, au greffe
de paix de la Chaux-de-Fonds, de l'acte
de décès de Ariste Robert, fils d'Ariste,
célibataire, âgé de 26 ans, commis de
1" classe au service de l'Etat indépen-
dant du Congo, décédé le 23 mars 1903,
à Coqui'hat- Ville (Congo). Ce dépôt est
fait en vue de faire courir les délais pour
l'acceptation dans le canton de la succes-
sion du défunt.

Publications scolaires
Postes au concours

Bâle. — Instituteur de la 1™ classe
primaire. Entrée en fonctions : le 15 août
prochain. Offres jusqu'au 30 juin 1904.

EXTRAIT DE LA FEUILLE OFFICIELLE

La guerre russo-japonaise
Un peu de géographie

Au moment où les opérations en Mand-
chourie paraissent devoir entrer dans
une période plus active, il est peut-être
intéressant de donner un aperçu de la
configuration géographique de ces con-
trées qui est de nature à faciliter la com-
préhension des opérations futures.

Au sud de l'Amour, entre ses affluents,
le Songer! et l'Ussuri, se détache une
chaîne de montagnes qui descendent jus-
qu'à l'extrémité de la presqu'île de Kwan-
tung. Le point culminant se trouve à
Peichard où l'on trouve des altitudes de
2440 métrés. Par dégradations succes-
sives, en passant par Motien, nons arri-
vons à ne plus trouver à Kin-Tcheou que
des sommets de 600 mètres et enfin, au-
tour de Poit-Arlhur, les hauteurs domi-
nantes ne dépassent pas 300 mètres.

Dans la partie la plus haute au nord,
peu de cojs conduisent vers le versant
où s'allonge le chemin de fer dit de l'Est-
Ghinois, de Port-Arthur à Kharbin. A
partir de la passe de Motien, les deux
versants de la chaîne ont des communi-
cations plus faciles et plus nombreuses.

Cette chaîne de montagnes établit
aussi le partage des eaux entre la baie
de Corée et la baie de Lîao-Toung. Elle
envoie, du côté est, unejerie de rivières
grossir le Yalou. Les principales sont;
le Tchuntjung et le Badao ou Aio.
Dans la baie de Corée se jettent encore le
Dajan près de Takouchan, et le Piliho au
nord des îles Eliott. Sur le versant ouest
nous trouvons le Taitsiho qui va se jeter
dans le Lia-Oho.

Le réseau des routes a deux centres
principaux, Antoung et Moukden.

D'Antoung nous comptons trois gran-
des routes :

i. La route qui contourne la côte par
Tatungkou, Kin-Tcheou, Port-Arthur et
qui compte 280 kilomètres de long. Près
de Kin-Tcheou cette route bifurque sur
Port-Adams (35 Hlm.), Futschou (50
kllm.), Kartschou (100 kllm.), Niou-
Tchouang (35 kilom.) et Kin-Tchou en
Chine (90 kilm.), soit 310 kilm.

2. La route qui va à Sou-Yen (70 Mlm.)
en passant aussi près de Takouschan et
continuant sur Hai-Tcheng (94 kilm.),
Près de cette localité elle s'amorce à la
route qui va d'Inkeou à Liao-Yang (85
kllm.) et Moukden.

3. La route deFeng-Boang-Tcbeng (65
_ilra.), Liao-Yang (125 kllm.), Moukden
(60 kilm.), soit au total 250 kilom.

Ces artères sont reliées entre elles par
quelques chemins dont la valeur et la
viabilité sont des plus variables.

De Moukden partent une grande quan-
tité de routes, dont les principales sont
celles de Kirin (350 kilm. ), celle de Nin-
guta (250 kilm,), celle de Moukden-In-
keou-Port-Arthur, et celle de Moukden-
Sinmingting-Pékin,

Les villes principales sont reliées par
le télégraphe qui suit également la voie
ferrée.

L'enthousiasme baisse
On mande de Charkofi au « Slovo

Polsky » de Lemberg que des scènes
émouvantes se sont déroulées à l'occa-
sion du transport de réservistes en Ex-
trême-Orient. Les hommes, qui se refu-
saient à partir, ont dû être embarqués
de force dans les vagons et, au moment
où le train se mettait en marche, des
femmes en pleurs se sont jetées sur les

rails ; 16 d'entre elles ont été blessées et
plusieurs écrasées.

Préparatifs russes
L' « Eclair » reçoit une dépêche de

Saint-Pétersbourg disant que les deux
premiers sous-marins expédiés en Ex-
trême-Orient partiront jeudi matin ; d'au-
tres suivront dans une quinzaine et
d'autres encore dans un mois. Les four-
nisseurs de la marine ont reçu l'ordre de
se tenir prêts à livrer, pour les premiers
jours d'août, les fournitures nécessaires
à la flotte de la Baltique.

— Des marchands allemands achètent
sur les marchés de Silésie et de Galicie,
tous les chevaux disponibles pour le
compte de la Russie.

Dans le Liao-Tong
Une dépêche de Tokio au < Matin »,

en date du 1er juin, confirme que la
ville de Dalny continue à brûler.

— On télégraphie de Chefou au «Daily
Express > que l'on s'attend à ce que la
marche en avant finale des Japonais sur
Port-Arthur commence: les éclaireurs
japonais sont en contact avec les avant-
postes russes au nord de la forteresse.
On croit qu'une troisième armée japo-
naise a débarqué près de Port-Arthur,
dans la baie du Pigeon.

Effets économiques de la guerre
Une lettre envoyée de Nagasaki au

« Standard * contient des renseignements
intéressants sur l'état financier et com-
mercial du Japon à la fin d'avril.

Il s'est produit une grande sorlie d'or
depuis le commencement de l'année. On
l'évalue à 41 millions de yen. La réserve
d'or de la Banque du Japon ne s'élevait
plus qu'à 90 millions de yen. Il faut no-
ter que la plus grande partie des paque-
bots et des bâtiments de commerce japo-
nais n'étant pas utilisables pour le com-
merce depuis le début de la guerre, de
très fortes sommes ont été payées à l'é-
tranger sous formes de frets.

Le commerce intérieur ne paraît pas
souffrir beaucoup de la guerre, sauf le
commerce d'objets de luxe. Les cours
des valeurs qui ont baissé beaucoup au
début de la guerre, ont remonté progres-
sivement depuis.

Si l'on estime à 5 yen par jour l'entre-,
tien d'un soldat japonais sur le continent
asiatique — c'est le chiffre auquel on
est arrivé dans la guerre sino-japonaise
— la conduite de la guerre doit coûter
aux Japonais près de 45 millions par
mois sans les dépenses de la marine.

En Russie
Les journaux de Saint-Pétersbourg

s'efforcent de réagir contre le pessi-
misme qui envahit de plus en plus le
public russe à mesure que les agences
télégraphiques lui fournissent les détails
de l'affaire de Kin-Tcheou.

Le « Journal de Saint-Pétersbourg »
s'élève contre le découragement auquel
le peuple russe pourrait se laisser aller.

Le » Novoïé Yrémia » rappelle les pa-
roles du général Kouropatkine: « Pa-
tience! patience ! patience 1» et engage
les t nerveux » à ne pas perdre de vue
les épreuves que la Russie a pu traverser
sans compromettre sa situation de grande
puissance.

Du «Journal de Genève » :
L'Angleterre avait promis aux Boers

un gouvernement représentatif. Bile n'a
pas encore pu tenir sa promesse. Le
Transvaal et l'Orange vivent sous le ré-
gime des colonies de la couronne, L'An-
gleterre a dépensé trop de sang et d'ar-
gent dans cette entreprise pour en ex-
poser les résultats à des expériences
qu'elle juge dangereuses. Elle n'a pas
osé conférer d'emblée aux Boers le «self
government», qui fait la prospérité du
Canada. Lord Milner, le haut commis-
saire de l'Afrique australe, gouverne en
maître un peu trop impérieux, et ses
administrés portent contre lui des plain-
tes nombreuses.

On les a entendues l'autre jour au
congrès boer qui s'est tenu à Pretoria.
Tous les grands chefs étaient là, Botha,
De la Rey, De Wet ; tous dont parlé. Et
l'on a lu une lettre d'André Cronjé, qui
combattit avec les Anglais et qui pour
cela venait s'humilier devant son peuple
et devant Dieu et leur demander pardon.
Le congrès a duré trois jours. Son atti-
tude a été correcte et loyale. Pas de paro-
les de révolte, pas de menaces vaines.
Les journaux anglais 1e constatent pres-
que tous. Ils constatent aussi que tous
les orateurs ont exprimé le mécontente-
ment du pays. Si les Boers n'exigent
pas qu'on leur donne immédiatement
un Parlement, ils demandent qu'on les
gouverne un peu plus dans leur intérêt
et un peu moins dans celui de la clique
financière qui détient les mines d'or. Et
cette opinion n'est pas seulement celle
des Boers, elle paraît être partagée par
la grande majorité des Anglais et étran-
gers établis dans le Transvaal.

La question de la langue soulève aussi
des protestations très vives. On devait
enseigner le hollandais dans les écoles
de l'Etat: cette règle n'est guère suivie.
De la Hey a proposé de boycotter les
écoles où l'on n'enseignerait pas aux
enfants la langue de leurs pères.

En. terminant, le Congrès a voté la

LES BOER@

formation d'une ligne transvalienne qui
s'alliera à la ligne des Afrlkanders du
Cap et poursuivra la même politique. Ce
n'est pas une nouvelle réjouissante pour
l'élément anglais. On sait le mal qu'é-
prouve le fameux Dr Jameson, premier
ministre du Cap, à gouverner contre
l'élément hollandais avec une majorité
de trois ou quatre voix.

Après le congrès, les délégués boers
sont repartis pour leurs fermes dispersées
dans l'immensité du Veldt... Dernière-
ment, un industriel français nous racon-
tait une visite à De Wet. II s'agissait
d'offrir au général un nouveau système
de tondeuse pour les moutona La jour-
née s'était passée aux champs et dans les
enclos où est parqué le bétail. Le soir,
De Wet, sa femme, ses enfants, ses visi-
teurs se sont assis sur le banc devant la
maison.

«Général, parlez-nous de la guerre. »
De Wet n'a pas répondu. Il a continué

à fumer sa courte pipe, les yeux perdus
dans la plaine infinie, où, il y a trois
ans, il menait la chevauchée furieuse de
ses hommes. La nuit tombait La famille
est rentrée pour la prière du soir. Et De
Wet n'a pas parlé de la guerre.

Sensationnelle publication. — Der-
nièrement paraissaient en Allemagne les
lettres-intimes écrites pendant la guerre
de 1870 par le général de Kretzschmann
à sa femme. Cette correspondance racon-
tait confidentiellement et avec l'accent
de la vérité un certain nombre de faits
à la charge des troupes allemandes et de
certains chefs : actes d'arbitraire, violen-
ces et pillages dans les départements
français occupés.

Le général de Kretzschmann n'avait
pas détruit cette correspondance. Sa fille,
qui s'était laissé gagner aux idées socia-
listes, ayant trouvé les lettres en ques-
tion dans les papiers de son père, les
publia comme un précieux dossier de
pièces à conviction pour la campagne
antimilitariste soutenue par une certaine
fraction du parti.

Cette publication fit en Allemagne la
sensation que l'on devine. Un journal
socialiste, entre autres, la « Gazette dé-
mocratique de Mayence» prit texte de
ces lettres pour diriger les plus violentes
attaques contre l'autorité militaire et le
système militaire allemand. Un procès
lui a été intenté par des officiers qu'elle
avait nommément accusés de sévices
pendant la campagne de France, notam-
ment lors de l'entrée dés Allemands à
Sens. Les débats de ce procès devaient
commencer mardi devant le tribunal cor-
rectionnel de Mayence; ils ont été ajour-
nés: en effet, les accusés ont annoncé
leur intention de faire citer de nombreux
témoins devant déposer sur les événe-
ments qui ont eu lieu pendant la guerre
de 1870 à Senset dans les environs, à l'é-
poque du séjour d'un bataillon de chas-
seurs dans cette ville, que ce bataillon
aurait pillée, au dire du général Kretz-
schmann.

Une vénérable école. — Le gymnase
« Carolinum » d'Osnabruck s'apprête à
fêter au mois d'août prochain le 1100e
anniversaire de son existence. La tradi-
tion veut que cette vénérable institution
ait été fondée par une charte de Tempe*
reur Charlemagne (804). Elle est» au
moins pour l'Allemagne, la doyenne de
toutes les institutions similaires.

L .mbelliuemant du villes. — Chi-
cago voue un intérêt spécial à son em-
bellissement. Dans un de ses quartiers,
South Park, il s'est créé une association
qui vise à assurer la beauté dans la rue
et dans les maisons, et qui a pour devise:
< Nos homes ne sont pas seulement les
maisons où nous dormons, ils sont les
villes où nous vivons ». Cette association
a à sa tête un directeur payé et seize di-
recteurs non payés. Ses ressources lui
ont été fournies par un système de con«
tributions volontaires, au minimum de
60 francs par année, mais il en est qui
se montent jusqu'à 300 francs. L'Uni-
versité de Chicago, qui se trouve dans
le rayon d'activité de l'association en
question, lui. verse annuellement 8000
francs. Les églises et hôtels sont taxés
aussi assez haut. Les boutiquiers versent
de 60 à 90 francs par an chacun. Les
personnes non propriétaires, mais que
l'œuvre intéresse, peuvent acquérir la
qualité de membres réguliers, moyennant
une contribution annuelle de 10 francs.

L'association a été constituée d'après
les lois de l'Etat de miinois. Elle est con-
duite selon les méthodes commerciales,
en ce sens qu'elle se procure des ressour-
ces régulières sur lesquelles elle peut
compter, et ne dépend pas de la généro-
sité du public sollicitée par des sous-
criptions extraordinaires ou des bazars
à son profit.

Un désespéré. — M. Robert Mac Lane,
maire de Baltimore, s'est suicidé. On
attribue cette funeste résolution à la dé-
pression physique et morale dont il
souffrait à la suite de l'incendie de la
ville et des attaques dont il a été l'objet
de la part de ses adversaires au sujet de
la reconstruction du quartier incendié
qu'il poursuivait énergiquement.

M. Mac Lane avait trente-cinq ans et
était marié depuis quinze jours.
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à flèche, très peu usagé, aveo deux méca-
niques, pouvant porter de 80 à 100 quin-
taux, pour le prix de 180 francs. S'adres-
ser à M. H. El-lngr-, maréchal,
Chéiard, Val-de-B--. H. 3912 N.

Bonne tourbe
bon marché, à vendre, chez M. Robert
Feissli, 4 Anet.

A VENDRE
pour cause de départ, des lits, des cliai-

i ses, des tables, une couleuse, eto.
S'adresser Vieux-Ghâtel 6, rez-de-chans-

sée, à droite, . 

Occasion exceptionnelle
Un magnifique secrétaire - bureau à

vendre, à un prix très avantageux, de
même qu'un bureau _ écrire, avec tiroir
de caisse, à céder à de bonnes condi-
tions. Buffet de service. Quelques bois de
lit, sapin verni. Entretien d'intérieur de
maison. Rideaux, Tapis, eto.

E. Btt-U, tapissier.

__•__-

FRICTION SÉMY
guérit

Rhumatismes
Névralgies

LumbagO (tour de reins)

laux de dents
iîgraine

prévient

GRIPPE ET INFLIIEMA
Dm aMiillw (Ter et d'argent u 190!

lîÀr.Alo _ NEUCHATEL : Pharmacies
UOpOlS _ Bauler, Bourgeois , Dardel
Donner, Guebhardt et Jordan; et dans
tontes las pbaraaote- dn canton. 

OCCASION
A vendre, faute d'emploi, à l'état de

neuf, une

grande jumelle stMscopipe
Zèles. — Grossissement 10, relief 7.

Demander l'adresse du n° 528 au bu-
reau de la Feuille d'Avis de Nenohâtel."VOITURES

A vendre 2 jolis breaks à 8 et 6 pla-
ces, un fiaore en bon état (poids 500 kg.),
i char à brécette, 1 bano de voiture
avec capote mobile, une paire de har-
nais, occasion; garniture blanche, une
selle d'officier, complète. — S'adresser à
A. Mœri, sellier-carrossier, Colombier.

OCCASION
On offre à vendre, à prix avantageux,

nn buffet de salle a manger, un lit d'en-
fant et un violon (trois quarts), le tout en
très bon état S'adresser, 1, Petit-Caté-
chisme, Ie» étage.

G-ISSESàBALAYURES
à tous prix

chez Emile GUILLOD
SERRURIER

-̂ a.Ta.'teo-u.zgr _. _. Château
vis-à-vis de la conciergerie

AVIS DIVERS
Bonne pension française

Prix modéré. S'adresser Industrie 26, rez-
de chaussée.

-Brassera® gglvètia
O® ©olx et }o___s s_Llva__ts

GRANDS CONCERTS
donnés par la troupe

Die Bimte Bûlme
« Heu » The Macka el Mickels « IK&VL »

Die grossten zar Zeit existierenden Feuermensohen
Der Mann mit dem Biesennvond. Le secret de __me Humbert

3 dame- — Entrée libre — 4 messlenrs 

-ESCHI sur SPIEZ
(OToe_le__d. "bernois)

PENSION ALPENBLIOK
Maison confortable, situation tranquille, vue superbe, cuisine soignée. Prix de

pension à partir de 5 fr. Juin et septembre réduction.
Ed. LACERER _>E B_ENEL

ex-concierge Gumigelbad

y Jssiirancc sur la Vie W
i, termes et à Vie entière. Rentes, dotation d'enfants et toutes combinaisons d'assurance»

à la Société mutuelle anglaise

'̂ "NORWICH UNION" T
Direction pour la Suisse : à BERNE, rue Préfecture 3

Assurances conclues en Suisse: pins de 24 lions depuis l'année 1893
Assurances en cours an 30 juin 1903 : 500 millions
Assurances nouvelles en 1902 : 11 millions

La société étant entièrement mutuelle, tous les
bénéfices reviennent aux assurés

On jeune homme de f .5 an* désirant assurer un capital de
fr .  10,000 payable à lui-même dont 38 an», ou immédiatement d ta
famille en cas de décès pendant cet 25 ont, aurait â payer par année :

Ir. 330.— en renonçant aux bénéfices , ou
f r .  375.— en participant aux bénéfices.

ASSURANCE D'ENFANTS
Exemple : Moyennant un versement annuel de fr. 184.— dès l'âge

de 1 an, votre ensuit sera assuré dès 31 ans, MUM examen médical,
pour un capital de fr. 30,000. Police valable dans le monde entier, ou
il pourra choisir une rente différée. Moyennant un versement annuel de
fr. 165.— il pourra retirer à 21 ans un capital de fr. 5000.

En cas de décès avant 21 ans les versements sont remboursés.
Pour renseignements, prière de s'adresser à

F. DE REYNIER-SUOHARD
NECOHATEL

APPEL
A LA

Population de leuchâtel-Semer es
Une grande réunion pédagogique aura lieu, à Neuohâtel, les 17, 18 et 19 juil-

let de cette année; la société des instituteurs et institutrices de la Suisse romande
y tiendra son XVIme Congrès.

D'actuelles et importantes questions d'éducation et d'enseignement seront
traitées dans ces journées.

Désireux d'offrir l'hospitalité aux participants au Congrès, mais ne disposant que
de modestes ressources, le comité d'organisation adresse un pressant appel à tous
ceux qui ont à cœur la réputation de cordiale hospitalité de notre ville, eq les
priant de lui accorder leur précieux concours, soit en logeant ohez eux pendant le
Congrès (17 et 18 juillet), quelques membres du corps enseignant, soit au moyen
de souscriptions en espèces pour payer des logements dans les hôtels de notre ville.

Des listes de souscriptions seront prochainement distribuées â domicile et nous
osons espérer qu'elles rencontreront un accueil sympathique auprès de la popula-
tion de notre ville.

Pour la commission des logement* :
Le Secrétaire: Le Vice-Président : Le Président :

H.-L. GEDET. F. TRI PET. L. CHENKVAR».
P. S. — Les personnes qui auraient été oubliées dans l'envoi de la circulaire

sont priées de bien vouloir faire parvenir leurs offres à l'un des membres du
Comité.

I L'HELVETIA I
Compagnie Suisse d'Assurances contre l'Incendie

S-__.I3ST _?-<3--_-__I-1J

(Capital social ; 10,000,000 de francs)
se charge de toutes sortes d'assaraaees contre l'incendie pour mobi-
lier, marchandises et machines, à des primes fixes et modiques* — La
Compagnie rembourse aussi les dégâts causés par l'eau des hydrantes.

Pour tous les renseignements nécessaires, s'adresser à

MM. MARTI & CAMIIZÏ-TD, agents généraux
Rue Purry 8, à Neuohâtel

GRAND HOTEL DES BAINS
Téléphone CHEYRES (canton de Fribourg) Alt. 575 m

_fo_t_ea_ frlbonrgeois — Ouverture le 1er mai
Hptel moderne aveo tout le confort voulu ; panorama splendide sur le lac et le

Jura, vue ayant une grande analogie aveo San Remo (Italie). Salon, véranda, piano,
billard, croquet, quilles, eto. Grande terrasse ombragée et parc. — Prix de pension:
Chambre, pension, vin et service compris, •$ fr. 50 et 5 fr. par jour

Arrangement pour fttmilles et séjour prolongé. C. DE VEVET, propr.

HQTEL du OHftSSEBQN
Dès aujourd'hui l'hôtel sera ouvert tous

les jours. — A partir du 5 juin, VIS
P-ANC -ATCKE-, depuis 80 centimes
la bouteille.
Dîners dep. ï fr. 50 tous les dimanches

la semaine sur commande.
Chambres à coucher à disposition.

Téléphone au Crêt Junod.
E. JUNOD-JIQUIER

PENSION
D' phil. cherche, pour un mois, à par*

tir du 15 juin, modeste pension à Neu-
ohâtel, pour apprendre la langue fran-
çaise. Offres sous B. H. 8393 à Rodolphe
Mosse, Baie. (Zàg. B. 293)

LAI DERON
Qui installerait, au Landeron de préfé-

rence, petit atelier de 8 à 10 fenêtres?
Adresser les offres parités à E. R. 546 au
bureau de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.

Pension-famille
au centre de Paris, à deux minutes des
grands boulevards. Jolies chambres au
mois ou à la journée depuis 2 lr. 50 avec
tout le confort désirable. Se recommande,
P. Zbinden-Calame, 9, rne Mazagran.

Leçons âe piano
à 1 fr. 20 l'heure, préparations de
taches et leçons de français par une
personne possédant brevet d'études pri-
inaireg. Demander l'adresse du n° 476 au
bureau de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.
g———BPW——tttttM_HHj_fi_3ftMM—*U**MMWimiftTHEB

CONVOCATIONS i kW DE SOCltt
Messieurs les membres de la Société

de secours mutuels 1'»Abeille» qui
désirent participer à la fête organisée
par la Société italienne de secours mu-
tuels, qui aura lieu dimanche 5 courant,
à l'occasion du 30«>e anniversaire de sa
fondation, sont priés de s'adresser à
M. Rattoni, Chavannes 5.

Le Comité.

Monsieur A. HERTIG et
famille remercient sincèrement les
personnes qui leur ont témoigné
une vive sympathie dans la dou-
loureuse épreuve qu'il* viennent de
traverser.

Pour vente et aehat de Valeurs et Fonds
publies, s'adr. à M. J. MOR__>-VEUVK,
& Neue-afel. Bur. Serre 2. Télép_.n*642.

R-DH10N -0__œ„____, 1er juin 1904

_ V-LXURS Prix tait j lMMij Oltirl
Actions

Banque Commerciale . . — — 520
Banque du Locle . . . .  — — —
Crédit fonc. neuchâtelois — 600 —
La Neuchâteloise . . . .  — — 410
Cftbl. él., Gortaillod .. . — — 400

» > Lyon — — —
» «MannheimetGen. — — — j

Fab. de ciment S'-Sulpice — 1060 —
Grande Brasserie, ordin. — — 860

» » priv. — — 460
Papeterie de Serrieres. — — —
Funiculaire Ecluse-Plan — — —
Tramw. de Neuch. Ord. — — —" » » » Priv. — 540 —
Immeuble Chatoney...  — 560 —

» Sandoz-Trav"' — 885 —
» Salle des Conf. — 220 —
» Salle du Conc. — 100 —

Hôtel de Chaumont . . .  — — —Laits salubres — — 400
Vilîamont — — 500
Bellevaux — 650 —
Soc. Immob. Neuchât. — — 900
Quart TramwaySjNeueh. — — —Chocolat Klaus. Privil. — — —

Obligations
Hente fed. c-.de ter 4°/, — 106.5 107

» > » S'/s '/s — 99 99-4
» » ¦ 8% ' — — —Franco-Suisse . . 3«/4 »/o — 470 478

EtatdeNeuch.l8774Vi0/o — 100 -
* > » 4»/. - 101 -
» » » 8«/.°/o — 98 -

Banq. Cant. fope 4Vi% — 101 —
> » com. 4 »/Wo — Ï01 —

Com.de Neuehâtel 4 «/o — 100.5 —
» » 3 >/i »/o — 98 —

Lots de Neuehâtel 1857. — 28 —
Chaux-de-Fonds 4 •/, — 100 —

» S 'h'l. - - -
Locle 4»/» — 100 —

> 8.60% — — —
Aut. Com. neuch. 8 •/«"/o — — —, 8«/i 0/t - - 99
Créd. fonc. neuch. 4 V4°/o — 100 —

» » 4»/„ — 100 -
Papeter. de Serrieres 4% — — —
Grande Brasserie 4% — — —
Tramways de Neuch. 4°/0 — — —
Soc.tec_niq. 8»/o s/fr. 275 — 200
Choc. Klaus, Locle 4Vi°/o — — —

Taux d'tsoompte :
Banque Cantonale. . . .  — — 4 "/,
Banque Commerciale . . — — 4 %



Pour 2 fr. 50
on s'abonne dès ce jour au 30 septembre prochain

à la

FEUILLE D'AVIS DE N EUCHATEL

BULLETIN D'ABONNEMENT
Veuilles m'abonner à la Feuille d'Avis de Heu-bAtel jusqu'au

30 juin 1904, à (adresse suivante et prendre le montant en rembour-
sement.

: le 1904.

Signature : 

•g / Nom :. , _ si<_» t
B_ 1
.33 J Prénom et profession : ! ¦„ 

C—> ico i&_ fgg [ Domicile : 
—_ \

Découper le présent bulletin et l'envoyer sons enveloppe non fermée,
affranchie de 2 cent., à l'administration de la Feuille d'Avis de Neu*cbAtel, à Neuohâtel. — Les personnes déjà abonnées ne doivent pas rem-
plir ce bulletin.

Prix d'abonnement franco dans toute la Suisse : Un an, » fr. ? 6 mois,4 fr. 80; 3 mois, 3 fr. 35.
Franco domicile à Neuohâtel : Un an, 8 fr.j 6 mois, _ fr.; 3 mois, 3 fr.

Ouvriers viennois. — La situation
des ouvriers du bâtiment atteints par le
look ont des patrons s'améliore de jour
en jour. Le travail a été repris jusqu'ici
sur 77 chantiers. Dn certain nombre
d'ouvriers ont quitté Vienne.

Collision. — En entrant dans le port
de Venise, le paquebot cPavia » de là
ligne Gunard, est venu en collision avec
le vapeur autrichien « Alberto ». Ge der-
nier a eu de graves avaries et a dû aller
s'échouer à la côte.

Un Incendie a détruit, dans la ville
de Novi-Witkow (Galioie), 168 maisons;
12 personnes ont disparu, un millier
sont sans abri.

L'attentat contre le comte Lamsdorff.
— D'après des informations de bonne
source, dit une dépêche de Saint-Péters-
bourg, l'attentat contre le comte Lams-
dorff n'aurait pas été aussi sanglant que
le ferait croire le récit du c Temps ». Le
prince Dolgorouky se serait borné à
menacer le comte Lamsdorff de sa canne
et ne l'aurait pas frappé.

Dana quelques jours, selon toutes pro-
babilités, on ne parlera plus que . d'un
salut qui fut pris pour un coup.

Un rédacteur du « Temps » a été
trouver le successeur d'AIphand, M.
Bouvard, et celui-ci lui a indiqué ses
principes dans l'art de bâtir une ville
moderne — ou de la corriger en l'aug-
mnni_n_

(Des projets, nous n'en so urnes pas dé-
pourvus. Ge sont les fonds qui manquent
ie plus. J'espère cependant qu'on achè-
vera les boulevards Haussmann et Ras-
pail. Il y a même, sur le boulevard des
Italiens, un immeuble qui attend le bou-
levard Haussmann. Vous avez remarqué
sans doute, en effet, que la maison neuve
construite au coin de la rue Le Peletier
montre une partie de sa façade à l'ali-
gnement de la voie future. Haussmann
pratiquait volontiers ce genre d'amorces.
«Mettons-nous toujours à l'alignement,
Bemblalt-t-Il dire, cela fera venir la rue
ou le boulevard*. Le malheur est que le
boulevard tarde souvent, témoin le bou-
levard Raspail.

Je compte également aménager l'es-
planade des Invalides, le Ghamp de Mars
et les berges de la Seine. Je voudrais
créer sur ces berges des jardins en ter-
rasses qui égayeraient un peu ce qu'ont
de sévère les ramparls de pierre qui
forment les quais. On n'a pas assez tiré
parti de la Seine. La ligne du fleuve est
d'une variété et d'un pittoresque qui
permettent de jolis motifs de décoration.
Les jardins, que j'entrevois, relieraient
le Trocadéro au Champ de Mars.

Sur le Ghamp de Mars on vendra des
terrains qui compteront une zone «non
-dlflcandi» c'est-à-dire où l'on ne pourra
pas bâtir, afin que les maisons soient
entourées de parterres et de verdure.
Nous obtiendrons ainsi des hôtels ou de
grands immeubles, cachés sous les ar-
bres, comme il en existe à l'avenue
Henri Martin.

A l'autre extrémité de Paris, au pied
du Sacré-Cœur, il faudrait également
transformer ces contreforts peu gracieux
en terrasses à l'italienne qui iraient jus-
qu'à la place Saint-Pierre.

On ne saurait trop planter d'arbres
dans nos villes modernes. Sous ce rap-
port, Paris a donné l'exemple. Où trou-
verez-vous une capitale qui, à cette épo-
que de l'année,présente un plus agréable
spectacle! U faut que notre chère cité
garde ce caractère de fraîcheur.

J'ai horreur de la ligne droite, des
rues Urées au cordeau et des «blocs» à
l'américaine, ces avenues qui se cou-
pent d'une faoon trop uniforme, trop
géométrique, donnent une impression de

L'esthétique parisienne

monotonie fastidieuse. La ligne droite
est le plus court chemin d'un point à un
autre; ce n'en est pas le plus amusant.
Elle convient aux gens pressés, mais on
ne passe pas sa vie à se bâter,, sans rien
regarder.

Pour les mêmes raisons, il me paraît
inutile et surtout peu esthétique d'adop-
ter sur un boulevard ou une place une
architecture uniforme. La maison type,
tirée à un nombre indéterminé d'exem-
plaires, même si elle était d'une forme
artistique, produirait, en se répétant,
un effet barbare. Passe encore si la rue
ou la place est d'une longueur ou d'une
dimension restreinte. La place des Vos-
ges n'a rien de disgracieux. Mais la rue
de Rivoli, avec son régiment de maisons
alignées pour la parade, dans un uni-
forme qui ne tolère pas la moindre fan-
taisie, porte la marque de son temps, du
temps de Napoléon 1er. A ce titre, elle a
un réel intérêt historique. Il ne convien-
drait pas toutefois d'adopter cette façon
de construire. One ville bâtie sur un
modèle de rue unique serait vite visitée.
Celles, au contraire, qui attirent les tou-
ristes,Ies artistes, se distinguent par une
variété de coins imprévus, formant ta-
bleau. Combien il est donc préférable de
laisser aux architectes toute initiative.
Ce qu'il faut sur les voies publiques,
c'est une suite de silhouettes architectu-
rales différentes,— en évitant les débau-
ches d'une imagination bizarre et les
voisinages hétérodoxes. »

NOUVELLES SUISSES
Le révérend Dowie, accompagné de

plusieurs personnes, a fait hier matin
une longue visite à M. Comtesse, prési-
dent de la Confédération.

La dépêche ne dit pas si M. Dowie a
fait un nouvel adepte.

Un roi en panne.—L histoire que nous
reproduisions hier, d'après le « Daily
Express », était jolie ; malheureusement,
comme tant de jolies histoires, elle ne
contient, assure-t-on à la « Tribune de
Lausanne », pas un mot de vrai.

Les choses se seraient passées de fa-
çon beaucoup moins pittoresque. A
Genève — le roi, qui voyageait inco-
gnito, n'avait pas été annoncé officielle-
ment — un inspecteur des chemins de
fer fédéraux s'enqult des dispositions
prises pour le payement du passage du
roi ; le vice-consul de Suède lui déclara
que le consul général, à Bâle, réglerait
la chose et — c'est tout. A Lausanne, il
ne fut question de rien ni de personne
et nul ne toucha au vagon de sa Majesté.

ZURICH. — L'automne dernier, les
autorités zuricoises ont demandé à diffé-
rentes maisons de construction suisses
une étude pour l'utilisation d'une force
motrice de 20,000 chevaux à prendre
sur la rivière de l'Albula, à Sils-Dom-
leschg (Grisons), en vue de l'emmener
à Zurich, soit à une distance de 130
kilomètres, au moyen de l'énergie élec-
trique.

Le projet remis par la Compagnie de
l'Industrie électrique et mécanique de
Genève, pour la partie électrique et mé-
canique des installations, vient d'être
acheté par la ville de Zurich. Ge projet
prévoit l'emploi du courant continu à
très haut voltage, système qui a été
appliqué tout dernièrement encore au
transport de force de Saint - Maurice
(Valais) à Lausanne, avec cette diffé-
rence que la tension de ligne proposée
par la Compagnie de l'Industrie électri-
que et mécanique pour le transport de
l'Albula atteint 52,800 volts contre seu-
lement 22,000 volts, maximum de ten-
sion entre Saint-Maurice et Lausanne.

Ce système, appelé généralement sys-
tème «Série», présente le grand avantage
de permettre de réaliser une économie

très importante sur le coût de la ligne,
dont l'établissement devient des plus
simples, ce qui, de plus, augmente la
sécurité de l'exploitation .

— La police vient d'arrêter l'institu-
teur d'un village voisin de Zurich. Cet
individu, âgé de 23 ans seulement, se
serait livré à des actes d'immoralité vis-
à-vis des écolières confiées à ses soins.
L'arrestation a été opérée par la dénon-
ciation des parents d'une des petites
victimes.

— D'après les «Basler Nachrichten»,
M, Franz Zwinggi, un artiste bien connu
dans la serrurerie d'art et ancien pro-
fesseur à l'école industrielle de Zurich,
aurait été arrêté il y a quelques jours
pour falsification de traites.

Cette arrestation Inattendue a causé à
Zurich une certaine émotion.

Le montant des fausses traites mises
en circulation s .lèverait à 10,000 fr.

CHRONIQUE LOCiLE

La prévision du temps pour Neuehâtel
Pour le mois de mai, le bulletin

météorologique de la Station Centrale
Suisse a donné des indications du temps
probable, qui ont eu pour Neuehâtel le
succès suivant :
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LÉOPOLD DE RBTNIBR
1808-1904

(Nous n'aurions pu, pour rendre hom-
mage à la mémoire du docteur Léopold
de Reynier, faire mieux que de nous
adresser au docteur Châtelain, qui a bien
voulu répondre en nous envoyant l'arti-
cle suivant:")

Mercredi soir est mort à la Coudre
dans sa 96e année le Dr Léopold de
Reynier, très certainement le doyen du
corps médical suisse. Né à Neuehâtel, le
11 novembre 1808, il étudia la médecine
à Zurich, Giessen, WUrzbourg et ter-
mina par Paris où il fut encore — peut-
être bien le dernier — élève de Dupuy-
treu. Rentré au pays il s'établit à Neu-
ehâtel en 1832, fut médecin-chirurgien
de ville de 1834 à 1851, époque à la-
quelle ce poste fut supprimé, médecin
adjoint puis médecin en chef de l'hôpital
de la ville de 1860 à 1873 ; membre de
la commission d'Etat de santé dès sa
fondation, de 1833 à 1848, et enfin pen-
dant une quinzaine d'années membre de
la commission de Préfargier. En 1877
il se retira dans sa propriété de la Cou-
dre où jusqu'en 1901 il soignait encore,
pour son seul plaisir, les malades de ce
hameau. Il avait été ancien de l'Eglise
indépendante depuis sa retraite à la
Coudre.

Le Dr de Reynier était de ces hommes
dont un pays s honore. Médecin cons-
ciencieux, épris de, son art jusqu'aux
derniers jours de sagrande vieillesse d une
extrême modestie, d'un dévouement qu'à
peine l'âge a pu lasser, il a toute sa vie
mis fidèlement en pratique le serment
d'Hippoorate, ce morceau qu'on a avec
raison appelé un des plus beaux monu-
ments de la littérature grecque. «Je con-
serverai ma vie et ma profession pures
et saintes» disait entre autres le can-
didat à la pratique médicale.

Vie et profession pures et saintes...
n'est-ce pas là le Dr Reynier tout entier ?
La médecine lui était un sacerdoce.
Homme d'un autre âge il pensait encore
que le médecin est là pour le malade,
que celui-ci n'est pas une matière à ex-
périences et qu'à côté de l'art, hélas 1
trop souvent impuissant à guérir, il y a
le cœur mis dans un sourire, les paroles
qui consolent, le serrement de main qui
encourage. La bienveillance était le
fonds même du caractère du bon doc-
teur ; jamais on ne l'entendait dire du
mal de personne, critiquer res confrè-
res, vis-à-vis desquels II a été constam-
ment d'une correction qu'on voudrait
retrouver plus souvent aujourd'hui.

Sa discrétion professionnelle était
proverbiale. «Les choses que je verrai
ou que j'entendrai dire dans l'exercice
de mon art, je les tairai, les regardant
comme des secrets inviolables» dit plus
loin le serment d'flippocrate et ici en-
core le Dr de Reynier n'a-t-il pas été un
fidèle serviteur? Ce serment se termine
comme suit : «SI donc j'accomplis fidè-
lement mon serment, si je ne faiblis
point, puissé-je jouir de la vie et des
fruits de mon art, honoré de tous les
hommes, jusque dans la postérité la
plus reculée...»

Ah ! certes, le Dr de Reynier était ho-
noré de tous les hommes ; qu'il soit per-
mis à un confrère qui se souvient de
l'avoir ru, il y a plus de soixante ans,
affectueusement penché sur son lit de
malade, de lui donner au nom de tous
ceux à qui il a fait du bien ou qu'il ho-
norait de son amitié un souvenir ému
de reconnaissance et de regret.

D' CHATELAW,

A la Chambre française
Parts, 2. — La séance de jeudi matin

a été entièrement consacrée à la discus-
sion du projet tendant à étendre la loi
sur les accidents du travail aux établis-
sements commerciaux. L'urgence a été
déclarée et la suite de la discussion ren-
voyée à mardi.

Dans la séance de l'après-midi, M.
Delcassé dépose un projet sur Terre-
Neuve et l'Afrique, Ge projet est ren-
voyé à la commission des affaires étran-
gères. La Chambre reprend ensuite la
discussion de loi de deux ans.

Le général André déclare accepter la
plupart des modifications apportées au
projet par la commission. Il dit qu'il y
a des points sur lesquels il n'est pas
complètement d'accord avec elle, notam-
ment en ce qui concerne la durée ries
périodes d'exercices. Il estime que sept
jours pour les territoriaux et 21 ]ours
pour les réservistes seront bien suffisants.
Le mioistre énumère ensuite les diffé-
rences entre le texte du Sénat et celui de
la commission de la Chambre.

M. Jaurès constate la mollesse de l'op-
position pour le projet. II croit que si
l'opposition ne fait qu'un faible effort,
on le doit certainement aux progrès in-
contestables de la démocratie qui veut
effacer peu à peu toutes les inégalités.

Une motion de M. Guyot de Ville-
neuve tendant à faire demander par le
ministre l'avis du conseil supérieur de
l'armée sur la réduction du service, mo-
tion combattue par le général André et
appuyée par M. Lasies, est rejetée par
335 voix contre 223. L'urgence récla-
mée par la commission et le gouverne-
ment est prononcée par 495 voix contre
22. La suite est renvoyée à lundi et ia
séance est levée.

Obambres des communes
Londres, 2. — A la Chambre des com-

munes, le sous secrétaire des affaires
étrangères répondant à un député a dit
que le gouvernement n'a fait aucune re-
présentation ni à la Russie, ni au Japon
au sujet de la pose de mines sous-marines
en dehors des limites territoriales du
théâtre de la guerre. Cependant, la ques-
tion a attiré son attention.

Espagne et Portugal
Lisbonne, 2. (Officiel. ) — Une con

vention d'arbitrage a été signée mer
credi entre le Portugal et l'Espagne
conformément à l'article 19 de la con
vention de la Haye.

Chemin d  ̂fer
Paris, 2. — Un télégramme du gou-

verneur de l'Afrique occidentale fran-
çaise vient de faire savoir à M. Doumer-
gue que le chemin de fer de la Guinée
française est complètement achevé jus-
qu'à Kindia, à 148 kilomètres du point
terminus de la première section.

Cable sous-marm
Berlin , 2. — La pose du second câble

allemand à travers l'Atlantique a été ter-
minée mercredi soir par le tapeur
«Docteur Stephan». Les communications
sont excellentes.

Le prince Dolgorouky
Paris, 2. — Le « Temps » reproduit

une dépêche de Saint-Pétersbourg disant
que le tsar, malgré les démarches de la
famille du prince Dolgorouky, a ordonné
de soumettre celui-ci à l'examen appro-
fondi de médecins aliénistes.

SI l'entière responsabilité du prince
est démontrée, il sera traduit devant la
justice. En ce cas, le tsar estimerait que
le coupable mérite une sévère punition.

Eboulement
Carthagène, 2. — Un eboulement s'est

produit dans les mines de Crisoleja. Cinq
ouvriers sont ensevelis ; on les croit vi-
vants, car on a entendu des cris.

Réunion socialiste italienne
Lugano, 2. — Jeudi matin, à 11

heures, a eu lieu sur la place de l'Indé-
pendance, une réunion populaire convo-
quée par la section socialiste italienne à
Lugano, pour protester contre les agis-
sements des agents du gouvernement
italien à Cerignola. (Des soldats ont
tiré sur la foule et tué deux paysans sans
avoir fait au préalable les sommations
réglementaires.)

Un orateur socialiste, l'avocat T. Bar-
boni, a vivement attaqué le gouverne-
ment italien.

Un ordre du jour a été voté disant
que, dans le cas où des faits tels que
ceux de Cerignola et de Berra se répéte-
raient, le prolétariat italien protesterait
en proclamant la grève générale.

La réunion était tenue en plein air.

Le Derby d'Epson-
Londres, 1er. — L'épreuve sensation-

nelle du Derby s'est courue aujourd'hui.
La matinée, très pluvieuse, avait eu
pour effet d'éclaircir singulièrement les
rangs de l'assistance, qui s'est rarement
trouvée moins nombreuse pour assister
à la grande course internationale d'Ep-
son).

Le Derby présentait cependant, cette
année, un intérêt tout particulier, en
raison de la présence du cheval français
«Gouvernant» , à M. Edmond Blanc,
dont on disait monts et merveilles, et
qui avait les honneurs de la cote, en

DERNIÈRES NOUVELLES

LA GOERRE
La bataille de Ein-Toheou

Saint-Pétersbourg, 2. — On télégra-
phie de Moukden à l'Agence télégra-
phique russe :

On sait maintenant que les troupes
russes avant d'abandonner, après un
combat de huit heures et devant un
ennemi supérieur en nombre, les posi-
tions de Kin-Tcheou, ont rendu inutili-
sables les canons qu'elles ont abandon-
nés. Les pertes des Russes en morts et
blessés s'élèvent à 30 officiers et 800
sous-officiers et soldats.

En Mandchourie
Chefou, 2. — Suivant des Chinois ve-

nant de Takouchan, les troupes japonaises
débarquées dans cette ville pendant le
mois de mai, ont dirigé de 8 à 10,000
hommes sur Feng-Hoang-Cheng, où il
a été également envoyé des troupes de
divers autres points.

Shanghaï, 2. — Une quinzaine de
grands transports japonais, portant, on
le croit, plus d'une division, . ont passé
mercredi au large de la côte ouest de la
Corée. L'objectif des transports parais-
snlt être l'embouchure du Yalou.

A Dalny
Londres, 2. — Les journaux disent,

d'après une dépêche de Tokio, que la
baie de Talienwan est complètement
purgée de mines et que des canonnières
japonaises ont pénétré mercredi dans le
port de Dalny.

Nouvelles diverses
Moukden, 2. — Trois officiers et 23

soldats blessés dans l'affaire de Vafan-
gun sont arrivés mercredi. Le général
Kouropatkine lés a visités et 1 félicités,
puis leur a distribué des croix de Saint-
Georges. Un blessé a déclaré que les
Japonais se battent très bien et sont
d'ftxRflllents tireurs.

Saint-Pétersbourg, 2. — Suivant des
informations parvenues de Kharbln, une
grande agitation règne dans la Mongo-
lie, où les Khounghouses ont fait de
nouveau leur apparition.

Séoul, 2. — Le nivellement de la voie
ferrée du chemin de fer Séoul-Widjou
est terminé sur une distance de 40 km.
au nord de Séoul. Les ponts sont cons-
truits sur une longueur de 24 km. On
compte atteindre Ping-Yang au commen-
cement de décembre.

Le général japonais Yamana, qui di-
rige la construction du chemin de fer
Séoul-Widjou, a transféré son quartier
général à Chemulpo.

A Port-Arthur
Saint-Pétersbourg, 2. — L'amiral

Alexéïeff télégraphie à la date du 31
mai :

Suivant les rapports des contre-ami-
raux Whitheft et Gregorevitch, arrivés
aujourd'hui, et relatant les événements
jusqu'à la date du 28 mai, un grand
nombre de mines japonaises ont été
trouvées et détruites dans la rade de
Port-Arthur.

Les Japonais paraissent avoir rem-
placé les brûlots par des mines de bar-
rage, qu'ils placent au moyen de bâti-
ments de commerce.

Projets d'avenir
Chicago, 2. — On télégraphie de To-

kio au « Chicago Daily News » :
« Les Japonais, s'ils parviennent à

s'emparer de Port-Arthur, comptent oc-
cuper la forteresse définitivement, et on
s'attend à ce que les puissances n'y met-
tent pas opposition.

Une fois installés à Port-Arthur, ils
ont l'intention de s'emparer de l'île Sa-
khaline et du golfe de Tartarie, et de les
occuper à titre, pour ainsi dire, de «lest
diplomatique», dont on pourra se servir
lorsque la paix sera rétablie,

Ils construiront des fortifications dans
l'île de Koje. qui domine le détroit de
Corée, et fortifieront la position à For-
mose et dans les îles Loutchou. Un sys-
tème d'administration analogue à celui
qui est en vigueur en Egypte sera établi
en Corée. »

(SERVICE SPéCIAL DE LA Feuille d'Avis)

Industrie du bâtiment
Vienne, 3. — A la suite d'une confé-

rence qui a eu lieu hier entre ouvriers et
entrepreneurs du bâtiment, la grève a été
déclarée terminée.

Les entrepreneurs ont fixé le salaire
minimum à 3,8 couronnes et le porteront
à partir du 1er août à 4 couronnes.

DERNIÈRES DÉPÊCHES

LA GUERRE
Renseignements de so urée russe

Moukden, 3. — On assure que le haut
commandement est maintenant à même
de prendre l'offensive.

Il est exact que les Japonais occupent
la péninsule du Liao-Tong, que Port»
Arthur est effectivement assiégé et que
l'ennemi s'est emparé des positions les
plus importantes des Russes.

Les nouvelles des succès remportés
par les cosaques permettent de recon-
naître que les Russes ont entrepris une
marche en avant au sud de Hoang-Foung.

On annonce enfin que la garnison de
Port-Arthur fait une résistance éner-
gique et que le siège de cette forteresse
présente d'énormes diflcultés.

En Mandchourie
Saint-Pétersbourg, 3. (officiel. ) —Un

télégramme du général Kouropatkine au
tsar dit que dans la région de Feng-
Hoang-Tcheng tout est tranquille.

La ville de Saïtmase a été évacuée le
31 mai par les Japonais et réoccupée par
les Russes.

Nos patrouilles ont eu le 31 mai au
sud de Saïtmase un combat avec un dé-
tachement japonais de deux compagnies
avec des canons. Nos pertes sont Insi-
gnifiantes.

Pour remonter l'enthousiasme
Londres, 3. — Une dépêche d'Odessa

au « Daily Mail », en date du 31 mai,
dit que 12 hommes des 33e et 36e régi-
ments d'infanterie stationnés à Poltawa
et à Krementschin, qui avaient protesté
contre l'envoi de leur régiment en Ex-
trême-Orient, ont été traduits devant le
conseil de guerre et fusillés.

Une fête chez le bon Dieu. — Traduit
du russe, d'Ivan Tourguénief :

Un jour, le bon Dieu eut l'idée de
donner une fête dans son palais d'azur.

Toutes les vertus furent invitées, les
vertus seules; les messieurs ne furent
pas conviés ; rien que des dames.

Il vint beaucoup de vertus, de grandes*
et de petites. Les petites vertus étalent
plus agréables et plus courtoises que les
grandes, mais toutes semblaient très
contentes et conversaient poliment entre
elles, comme il convient entre personnes
intimes et même parentes.

Mais voilà que le bon Dieu remarqua
deux belles dames qui semblaient ne pas
se connaître.

Le maître de la maison prit une de ces
dames par la main et l'amena vers l'au-
tre.

c La Bienfaisance, dit-il en désignant
la première. — La Reconnaissance »,
ajouta-t-il en montrant l'autre.

Les deux vertus furent indiciblement
étonnées ; depuis que le monde est monde,
et il y avait longtemps de cela, elles se
rencontraient pour la première fois.

La traction du nez. — Un chirurgien
de Prague vient de faire connaître une
nouvelle méthode des traitements des
états de mort apparente plus simple en-
core que la méthode des tractions ryth-
mées de la langue.

Le procédé de M. Panyrek consiste en
une série de soulèvements et d'abaisse-
ments du nez.

On empoigne le nez à pleine main, di-
rectement ou à travers une compresse
Imbibée d'eau ou de vinaigre, et on tire
cette organe alternativement vers le haut
et vers le bas, de manière rythmée et
avec énergie. On produit de la sorte une
excitation locale qui se réfléchit sur les
centres respiratoires et remet ceux-ci en
fonctionnement. Au bout d une ou deux
minutes, l'effet serait produit. Les trac-
tions du nez seraient contre-indiquées
dans le cas de plaies nasales, de bles-
sures du crâne, de coma diabétique ou
urémique. Par contre, elles seraient tout
à fait opportunes dans les cas de syn-
cope, lors de la mort apparente pouvant
survenir au cours de l'aoesthésie chirur-
gicale et lors des accidents de l'asphy-
xie.

Le rythme des tractions nasales, com-
me celui des tractions de la langue,
doit se conformer au rythme moyen de
la respiration: l'opérateur se guidera
sur ses propres mouvements respira-
toires, par conséquent.

CHOSES ET AUTRES

raison des paris considérables effectués
sur sa chance par son propriétaire et
nombre de sportsmen français, venus
pour assister à sa victoire.

L'événement n'a pas justifié leurs
espérances. «Gouvernant» n'a joué dans
la course qu'un rôle absolument effacé :
débordé au milieu du parcours par pres-
que tous les concurrents, 11 a fini avant-
dernier, à la grande désillusion de ses
partisans.

Le gagnant, Saint-Amant, apparte-
nant à M. Léopold de Rothschild, et
monté par K. Cannon, a remporté une
victoire facile, aux acclamations enthou-
siastes des assistants, heureux de souli-
gner la victoire de l'élevage britannique
et surtout la défaite radicale des couleurs
de M. Edmond Blanc, décidément peu
sympathiques en Angleterre.

La Feuille d'Avis de NeucMtel
est en vente à la

BIBLIOTHÈQUE
de la

Gare de Berne

Monsieur et Madame Ernest de Rey-
nier, leurs enfants et petits-enfants, Ma-
dame Bouvier-de Reynier et ses enfants,
Mademoiselle Emma de Reynier, Monsieur
et Madame Albert de Merveilleux et leurs
enflants, et les familles de Reynier et de
Perrot-Reynier ont la douleur de faire
part à leurs parents, amis et connaissan-
ces, de la grande perte qu'ils viennent de
faire en la personne de

Monsieur Léopold de REYNIER
Docteur en médecine

leur cher père, beau-père, grand-père,
arrière-grand-père, oncle, grand-oncle et
parent, qu'il a plu à Dieu de rappeler à
lui aujourd'hui, dans sa 96»* année.

La Coudre, 1" juin 1904.
Psaume GXX1

L'enterrement aura lieu samedi 4 juin
1904, à 1 heure après midi. .

On ne reçoit pat
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Madame Fritz Gornu-Guignard et ses
quatre enfants, Monsieur Jules Cornu,' à
Paris, Monsieur et Madame Auguste Du-
vanel-Cornu et leurs enfants, Monsieur et
Madame Victor Cornu et leurs enfants,
Mademoiselle Sophie Gomu, Monsieur et
Madame Leuba-Comu et leurs enfants,
Monsieur et Madame Fritz Guignard et
leurs enfants, Monsieur Léon Guignard,
Monsieur et Madame Thévoz, Monsieur et
Madame Benoit-Guignard, Monsieur Em-
manuel Gomu et sa fille Julie, ainsi que
les familles Gomu, , Guignard, Meylan.
Schneider, ont la profonde douleur de
faire part â leurs parents, amis et con-
naissances de la perte cruelle qu'ils vien-
nent d'éprouver en la personne de leur
cher époux, père, frère, oncle, cousin et
parent,

Monsieur Frite CORNU
que Dieu a rappelé à lui à l'âge de 46 Vaans, après une longue et pénible maladie.

Neuehâtel, 2 juin 1904.
Qu'il en soit non comme je ie

voudrais mais comme tu le
veux.

L'ensevelissement, auquel ils sont priés
d'assister, aura lieu dimanche 5 courant,
à 11 heures du matin.

Domicile mortuaire : Hôpital Pourtalès.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Bourse de Genève du _ juin 1904
Aetiont OHiçaticn*

Jura-Simplon. 195;— 8%fed.eh.def. — .—
Id. bons 16.50 8"/, fédéral 88. 1009.10

N-E Suis.ane. — .— 8»/, Gsn,àlo-, 104.25
Tramw. suiss» — .— _ xior,otto. 4«/i — .—
Voie étr. gen. — .— Serbe . . 4 •/• 873.—
Feo-Suis. liée. 411.50 Jura-S.,8V/s 496.25
Bq»Commerce 1072.50 Id. gar. 8«/iV« — .—
Unlon_n.gen. 628.— Franco-Suisse 476.—
Farts de Sé-f. 452.— N.-B.Suis.4'/„ — .—
Cape Copper . 79.— Lomb.ane.8ty, 816.75

Méri-ita. 8»/, 851.-

DemanM Offert
Changes Franee . . . .  100.15 100.20

. Italie 99.95 100.05¦ Londres 25.16 25.17
Nenoh_tsl Allemagne . . 123.25 128.35

V i e n n e . . . .  105.05 105.15

Cote de l'argent fin en gren. en Snisse,
fr. 96.— le kU.

Neuehâtel, _ juin. Escompte 4°/t
«i_î _n_-_--_----_MS_-----H--__ -_¦_____

Bourse de Paris, du _ juin 1904.
(Cour* de olMure)

8»/o Français . 97.92 Bq. de Paris. 1187.-
I Consol. angl. 90.62 Crèd. lyonnais 1103.—

Italien 5% . . 103.40 Banqneottom. 588.—
Hongr. or4ty , 100.40 Bq. internat1. —.—
Brésilien 4»/, 76.16 Sues. . . . . .  4170.—
Ext. Esp.4ty, 85.87 Rlo-Tlnto . . . 1298.—
Ture D. 4 Vo • 84.42 De Beers . . . 491.—

1 Portugais 8 •/• 61.25 Ch. Saragosae 276.—
Actions Ch. Nord-Esp, 160,—

- Bq. de F—m te. — .— Cbartered. . . 65.—
Crédit foneier 689,— Goldfield . , . 178,-

Bulletin météorologique des C. F. F.
3 juin (7 h. matin) ,

9 ** è a
S i  STATIONS fl TEMPS t VENT1J Il 
894 Genève 10 Qq.n.B. Calme.
450 Lausanne 11 » »
889 Vevey 10 Tr. b. tps. »
398 Montreux 18 » »
587 Sierre — Manque.

1609 Zermatt 4 Qq. n. Beau. >
482 Neuehâtel 12 Couvert. »
995 Ch.-de-Fonds 7 Tr. b. tps. »

Fribourg 10 Nébuleux. »
543 Berne 10 Qq. n.Beau. »
562 Thoune 9 Couvert. »
566 Interlaken 12 » »
280 B41e 10 Tr. b. tps. »
439 Lucerne 10 Pluie. »

1109 Gôschenen f » »
838 Lugano 1° _ » , »
410 Zurich 8 Couvert. »
407 Schaffbouse 10 » »
673 Saint-Gall J? » »
476 Glaris 11 »
505 Hagatz U Pluie. »
687 Cofre 12 » >

1543 Davos 6 Couvert. »
1856 St-Moritz 8 \ » V'd'E

Bulletin météorologique — Juin
Les observations se font

à 7 »/i heures, 1 >/i heure et 9 >/¦ heures.

OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

M iraph. indifitaci-» S| 3 Tut ùBIE. g|
4 _oj. _1_- Hast, ff * DI- F„„ «j

uni _n_ -» m i M  £
2 11.1 9.3 16.2 722.7 O. fort nnag.

3. 7 «/i h.: +11.9. Vent : N.-E. Ciel : clair.
Du 2. — Fort vent d'O. à partir de 10 h. »/*

du matin. Soleil visible un moment pendant
l'après-midi. Eclairs dans les Alpes le soir.

Hauteurs du Baromètre réduites à 0
sultant It* «années de l'Oksémtelrt)

Hauteur moyenne pour Neuehâtel : 719,6""

Mai-Juin 29 80 81 1 2 8
ma t
785 =~|
780 =~
725 =-

_ 720 E_|

715 =-

710 =-
706 E_

700 §J __
Températ-'e do IM (7 h. du matin) : 16*

AVIS A MM. _ES ABONNÉS
de la

FEUILLEp̂ ^pjpHATEL
Pour pouvoir être prise en considéra-

tion, toute demande de changement d'a-
dresse doit mentionner r__de_-.« el
1- nouvelle adresse et être accompa-
gnée de la finance de SO centimes
pjrévne _ notre tarif.



GRAND'MERE
® FeuBlefon de la Mie d'Avis de Neuohâtel

PAR
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— Qui sait, après tout? murmura-t-
elle. Ge sera peut-être ainsi que je fini-
rai un jour... Ea attendant, ma bonne
Suzanne, je vais promptement m'hahil-
ler, pour ne pas te faire honte au Cours
ou sur la Promenade.

— Je le crois bien! Pense un peu aux
brillants cavaliers qui vont venir nous
offri r leurs compliments et leurs hom-
mages L.. Ahl ma belle, que de mousta-
ches brunes et blondes vont nous faire
escorte aujourd'hui!...,

Mais déjà Elisa, rêveuse, s'éloignait
en soupirant Que lui importait, à
elle, ces félicitations, ces hommages,
ces visages bien lisses, bien roses,
souriant derrière le lorgnon à tige
d'écaillé, ou s'abritant sous le feu-
tre coquet? Ge qu'elle cherchait loin de
là, ce qu'elle suivait, pauvre attristée,
de ce regard du cœur, qui est si perçant
parfois et si mystérieux, c'était une pâle
et brune figure, jeune enore et pourtant
sérieuse et austère sous ces longs che-
veux noirs; c'était une main châtie, tou-
jours généreuse et vaillante, qui avait

5Upr< — .Uni nntorliéo i>sm las Jouta—il «jtat ¦>
,_ _ ! .... '. «-•'*>« .¦« —». t* IMI , .,.
"*»¦ . • r ,  ¦/...,,. .,

Séjour d'été
A louer, aux abords de l'hôtel de la

Vue-des-Alpes, entre les Hauts-Geneveys
et la Chaux-de-Fonds, nne jolie maison
comprenant trois chambres, nne cuisine
avec eau sur l'évier, une cave, un bû-
cher et une chambre haute. Pour visiter
l'immeuble et prendre renseignements
nécessaires, s'adresser au tenancier de
l'hôtel. 

Appartement de quatre cham-
brea et belles dépendance-, an
qnal dn Mont-Blanc, disponi-
ble dès Saint-Jean, Tramway.

Etude Ed. Petltplerre, no-
talre. 8, rue des Epancheurs.

Séjour d'été
A louer un appartement en bonne par-

tie meublé, très bien situé, avec de beaux
et grands dégagements. S'adresser à la
Roohette, près Malvilliers (Val-de-Ruz).

A louer à Hauterive
(Parcourt du Iram)

appartements de 3 et 4 chambres, buan-
derie et jardin. Eau sur l'évier. S'adresser
k MM. Zumbaeb de C", _ Saint-
Biaise. co. H. 3447 N

Pour séjour à la montape
A louer un bâtiment neuf comprenant

une cuisine, deux chambres et un cabi-
net situé à Praz-de-Fort, à proximité de
l'hôtel de Saleinaz. S'adresser à Jos. Mu-
risier, à Praz-de-Fort, Orsières (Valais).

A loner pour le 24 septemlirB
un joli logement de 5 pièces, cuisine et
dépendances.

S'adresser plaoe Purry 5, an magasin.

Saint-Jean 1904
Pour cas imprévu, à louer, rue Saint-

Maurice n° 4, 3me étage, un appartement
de 3 chambres, cuisine et dépendances.
S'adresser au bureau de G.-E. Bovet,
4, rue du Musée. c. o.

CHÂHBRES Â LOUEE
A louer une belle chambre meublée

pour un monsieur. — S'adresser Frey-
Renand, Terreaux 5. 

Jolie chambre meublée, à un monsieur
de bureau. Terreaux 7, 2°", à droite.

A louer, pour

Séjour cL'____té
aux Hauts-Geneveys, une belle chambre.
S'adresser à M. Faohard. 

Chambre et pension. Evole 3, 3ms, à
droite. 

Chambre non meublée, chemin du
Rocher 4, rez-de-chaussée, à droite.

Chambre meublée à louer, pour un
monsieur rangé. S'adresser rue de l'Ora-
toire 3, 1". 

Jolie chambre meublée aveo pension,
dans famille française, Rue Goulon n° 2,3_« étage. c.o.

LOCATIONS DIVERSES
A remettre, tont de suite ou pour épo-

que à convenir, près de la gare,

2 beaux locaux
pouvant servir à l'usage d'entrepôts, re-
mises ou caves. S'adresser Fahys 31-

Pour Saint-Jean
k louer, rue Purry, un petit local pour
atelier on dépôt. S'adresser Etude G. Fa-
vre et E. Soguel, notaires, rue du Bassin
.14.
_mm__m___m__m__mmwm_a___?j__ *

ON DEMANDE A LOUER

On demande à louer chambre com-
plètement indépendante, meublée on
non. Ecrire B. F., poste restante, Neuehâtel.

ON CHERCHE
pour un jeune garçon, Allemand, âgé de
13 ans, ebambre et pension du Ie*
août au 15 septembre dans une bonne
famille, si possible catholique et ne par-
lant que le français. De préférence famille
avec enfants. Offres sous J. 1700 à
Haasenstein s_ Vogler A. G. à
Strasbourg (Alsace). H17C0 D

su s'armer pour l'honneur du drapeau,
pour la France, à l'heure du danger.

Ah I qu'il était doux pour elle, sans
qu'elle pût le savoir, d'être là, d'être
loin!... Que serait-elle devenue, en cet
instant où elle sortait au bras de Su-
zanne, élégante et parée, si elle avait
pu voir, à cette heure sanglante de cette
sanglante journée du 30 novembre, sur
la grande plaine blanche, au pied des
coteaux de Mont-Mesly, sous la grêle
d'obus prussiens balayant les bords de la
Marne, Paul de Ghartenay tomber, la
poitrine trouée d'une balle, laissant sur
la neige durcie s'en aller ses soupirs, ses
forces avec son sangï

Mais elle ne savait rien, heureuse-
ment; elle passait, brillante et belle, elle
pouvait sourire encore, tandis que le so-
leil, vif et clair, semait d'étincelles d'or
les vagues de la mer bleue, et qu'une
brise tiède, parfumée de violettes, effleu-
rant les gazons, courait sous les pal-
miers.

XIII

La journée du lendemain s'était enfin
levée ; la visite promise allait être rendue.
Elisa et la cousine Lotte, une fois le dé-
jeuner fini, laissant Lucy à la maison,
avaient pris le chemin de la nouvelle ré-
sidence de Mme Lemontaut. Dans l'anti-
chambre, lorsqu'elles se présentèrent, la
petite Justine vint à elle?, sa bonne
figure ronde visiblement pâlie et son
front d'enfant tout soucieux.

— Notre pauvre Mme n'est pas
tout à fait bien, expliqua-t-elle prompte-
ment. D'abord elle est très inquiète.

H_-S-_———-_B_________H_—_—_ |̂____ I1U I SM__M_-_l________
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G est à cause de M. Paul.. Peut-être que
ces jours-ci, l'on se bat autour de Paris.
C'est ee que dit un télégramme, qu'un
ami de Mme lui a envoyé de Bour-
ges.... Aussi vous êtes bien bonnes,
allez, Mesdames, d'être venues si vite
voir cette pauvre maîtresse. Gomme
cela elle aura moins de peine à surmonter
?on chagrin, ei elle ne se trouve pas tou-
jours seule à le porter.

Ceci dit, Justine ouvrit bien vite la
porte de l'appartement, et Mme Le-
montaut, affaissée dans son fauteuil, re-
leva soudain sa taille toujours svelte et
sa belle tête pâlie.

— Vous voici donc, enfant mignonne,
dit-elle doucement, en étendant la main.
Dans l'escalier déjà je vous entendais
venir. Je connais votre pas, voyez-vous,
et je ne pourrais plus m'y tromper main-
tenant. C'est là un de nos privilèges, à
nous autres aveugles, et l'on ne doit pas
nous l'envier : nous en avons si peu!...A
présent asseyez-vous ici, toutes deux,
près de moi. Et ne m'en voulez pas, je
vous en conjure, si vous trouvez que
mon accueil, tout sympathique et cha-
leureux qu'il est, manque aujourd'hui
d'entrain et de gaieté.... Vous voyez de-
vant vous une femme bien malheureuse.

— En vérité?.... Avez-donc requ quel-
que fâcheuse nouvelle ? demanda la cou-
sine Lotte.

— Ceci, murmura l'aïeule, tendant du
côté d'Elisa, avec une sûreté de geste
tout à fait remarquable, l'enveloppe
bleuâtre du télégramme qu'elle tenait
encore à la main. Lisez-le, chère enfant,
et dites-moi si une pauvre grand'mère

doit avoir un seul instant de sécurité et
de calme, lorsqu'elle peut redouter d'aussi
affreux dangers pour son enfant chéri.

Voici quels étaient les mots, hâtive-
ment tracés sur la page, que répéta la
jeune fille, en s'efforcent de raffermir sa
voix :

«Gabrielle et son mari arrivent d Or-
léans, apportent importantes nouvelles.
Troohu et Ducrot organisent sortie pour
fin du mois ou premiers jours de décem-
bre. Reçu, par ballon monté, dépêches
de Paris. Paul bien portant, résolu,
courageux, se prépare à la bataille, et
demande bons souvenirs et bénédictions
de grand'mère. Tous en parfaite santé
ici : bébé vient à merveille. Courage et
bon espoir.

L'ami Charles Brunel».

— Ce M. Brunel, expliqua Mme Le-
montaut, est, en effet, un bien ancien
ami. Il a épousé, jadis, la compagne
préférée de ma pauvre fllle, morte toute
jeune. Cette Gabrielle dont il parle, une
petite femme charmante est son unique
enfant. Elle s'est mariée l'année dernière,
continua la pauvre aïeule avec un long
soupir, et le bébé dont il est question est
venu mettre le comble aux joies de son
mariage... Ah! tous ceux-là sont heu-
reux, du moins: ils sont ensemble!Il n'y
a que moi qui suis seule, et qui pleure
mon fils bien-aimé.

L'aïeule, courbant sa tête blanche, au-
rait pu parler bien Iongetmps, sans
qu'aucune de ses nouvelles amies cher-
chât à l'interrompre. La cousine Lotte,
muette et pâlissante, tenait ses yeux fixés

sur le visage de sa chérie, où mille émo-
tions diverses, soudaines, confuses, pal-
pitantes, venaient laisser leurs traces et
mêler leurs rayons.

Et les regards d'Elisa, tantôt étince-
'ants, tantôt humides, ne quittaient pas
l'enveloppe messagère, ce simple petit
carré de papier bleu. Oh! que de choses
surprenantes, inattendues, il contenait
pour elle ! Et qu'elle avait donc bien fait,
la veille, de ne pas fuir, de pardonner,
d'attendre ! Autrement, pauvre égarée
qu'elle était! elle aurait emporté ses re-
grets, sa douleur avec elle, et n'aurait
rien su!

Ainsi Paul n'avait pas cédé en tout
aux vœux de sa grand'mère! Son cœur,
donné jadis à la pauvre isolée, lui avait
gardé du moins la douceur d'une pen-
sée. Et lui, il était resté libre de combat-
tre,., et de mourir... Oui, c'était bien à
la patrie, à cette autre mère en deuil,
qu'il se consacrait maintenant; et de
celle-là, nulle ne pouvait avoir le droit
d'être jalouse.,. Mais s'il allait lui don-
ner, pourtant, son sang, sa jeunesse, sa
vie? Est-ce que cette séparation-là ne
serait pas plus navrante? cet autre des-
tin plus cruel?

Et elle était donc mariée, mère déjà,
cette petite fée lutine et cette enfant mi-
gnonne? Où avait-elle pu prendre, bon
Dieu ! la gravité d'une maman, la sa-
gesse d'une nourrice? Elisa, fixant va-
guement, par delà la fenêtre, ses grands
yeux voilés à demi, croyait la voir en-
core dans son joli salon blanc et or de
l'hôtel du parc Monceau, sautillant Ici,
glissant là, tantôt fredonnant un refrain,

APPRENTISSAGES

Apprentissage de commerce
Un jeune homme bien élevé, ayant

terminé ses classes secondaires et possé-
dant une belle écriture, pourrait entrer
comme apprenti dans une maison de
commerce en gros de la place.

S'adresser par écrit case postale 5734,
Ville. _ 

On demande, au plus vite, une jeune
fille comme

appreitie tailleuse
Ecrire poste restante 22, X. Y., Neuohâtel.
«—-_-_a8!__ai__—B__———_—_!_—W-M-BMa

PERDU 00 TROUVÉ

_P_E_RI_)"Cr
lundi après midi, depuis le Mail en ville
ou oublié dans le tram Neuehâtel-Serriè-

[ res, un fifre dans son étui. Le rapporter
j contre récompense, à Serrieres n° 18.

| ESgaré
Egaré, depuis le 29 mai, deux chiens

courants, blanc et noir. La personne qui
en a pris soin est priée d'en avertir le
propriétaire Henri Richard, Enges s. Cres-

j sier, canton Neuehâtel. 

__p_e__ci.i_>xj .
( da Jardin anglais à la rue Saint-Maurice,
bouton de manchettes or avec opale. Le
rapporter Saint-Maurice 8, 1«*.

Etat civil de Neuehâtel
?romeuN de mariage

Paul-Arthur Sczieceok, relieur, à Berlin,
et Alice-Louise-Julie Lavanohy, institu-
trice, à Schôneberg.

Robert Hilfiker , négociant, Argovien, et
Berthe Morel, sans profession, Neuchâte-
loise, les deux à Neuehâtel.

! Hermann Vinnard, laitier, Vaudois, à
i Cormondrèche, et Maria-Elisa Bûcher, cui-
l sinière, Bernoise, à Serrieres.

2f-ifis__oeB
i 30 mai. Marguerite, à Jean Soheucb,; mécanicien, et à Anna-Bertha née Fischer.
; 31. Emile-Alfred, à Emile-Alfred Moser,
manœuvre, et à Louiae-Augusta née Bre-
guet.

Déoôs
31 mai. César Bemasooni, manœuvre,

Tessinois, né en 1866.

CHRONIQUE ÉTRANGÈRE
Voiture à l'eau. — Le fermier De

Vrekere rentrait en voiture à Beerst
(Belgique), en suivant la rive de l'Yser.
Il était accompagné de sa femme et des
trois enfants d'un de ses voisins, le
nommé Deplae.

Soudain, par suite d'un écart du che-
val, tout l'attelage roula dans le fleuve.

De Vrekere et sa femme purent se
cramponner au véhicule, mais les trois
enfants disparurent sous l'eau.

De l'autre rive, M. De Puydt, de Caes-
kerke, avait assisté à la scène terrible ;
il courut chercher du secours, et ayant
trouvé des cordes, il se jeta à l'eau et
fut assez heureux pour sauver De Vre-
kere et sa femme.

tantôt effeuillant une rose, mêlant capri-
cieusement son frais rire d'espiègle à son
allure d'ondlne frêle, à ses boucles de
wilis blonde, arquant son cou de cygne
et ses ailes de papillon...

Eh bien! ce n'était pas elle que Paul
de Ghartenay avait aimée, malgré tout !...
Elle était mariée à un autre, et elle était
heureuse. Mme Lemontaut le savait,
l'avait vu, autant qu'elle pouvait encore
voir et savoir en ce monde, et elle ne se
sentait pas, pour cela, le cœur à jamais
brisé. Peut-être avait-elle compris, à la
fin, l'opposition de Paul ; elle s'était ré-
signée, sans doute... Ohl si l'on pouvait
un jour se retrouver, s'unir, tout oublier
et tout comprendre !.., Mais ce cri du
cœur était insensé, car, avant tout, la
guerre et la mort étaient là.

Puis une autre pensée, soudaine et
déchirante, traversa soudain l'esprit de
la jeune fille, et fit monter à ses joues
pâles une vive rougeur de honte. Oh!
qu'avait-elle songé, qu'avait-elle sou-
haité, grand Dieu? Ge serait lâche, hu-
miliant: avant tout, c'était impossible.
Depuis l'instant, en effet, où, avec la
douleur d'une femme aimante et le cou-
rage d'une noble fille, elle avait dit à
Paul, à son rêve d'un jour, son déchi-
rant adieu, n'avait-elle pas posé elle-
même entre elle et lui une barrière in-
franchissable? N'avait-elle pas eu son
nom inscrit en grosses lettres noires sur
ces longues affiches jaunes qui, à la porte
des théâtres, attirent les regards des pps-
sants et qu'elle croyait voir encore en ce
moment dérouler, aux clartés du gaz
leur grande pancarte chiffonnée? N'avait-

D'autres personnes recherchèrent les
enfants, mais, hélas ! ils retrouvèrent
(rois cadavres.

Les victimes sont un gajoon do 13
ans et deux fillettes de il el de 9 acs.

BALE-CAMPAGNE. — Samedi soir,
un laitier d'Angst qui regagnait en char
son domicile, vit tout à coup son cbevul
tomber, comme foudroyé sur la route.

J eté à terre par l'arrêt brusque du
véhicule, le laitier se releva bientôt et
tenta de remettre sur pied l'animal,
Mais, en procédant à cette opération, il
reçut une telle secousse qu'il dût lâcher
prise. Des passants accourus ne furent
pas plus heureux.

Ge curieux accident avait été provo-
qué par la chute sur le chemin d'un
câble électrique de l'usine de Rheinfel»
den. Ge ne fut qu'après qu'on eut télé-
phoné à l'usine d'interrompre le courant
que le cheval put se relever et se re-
mettre en route.

LUCERNE. — Le bataillon de recrues
actuellement en service à Lucerne a eu
congé le dimanche de Pentecôte.

Profitant de sa libellé, un homme de
ce bataillon s'était rendu à Sarmenstorf
voir des parents. Le soir venu, il rega-
gna à pied Meistersohwanden, où il de-
vait prendre le bateau pour Birrwil et de
ce dernier village gagner Lucerne par le
dernier train de là Seethalbahn.

Malheureusement, à l'arrivée du ba-
teau à Birrwil, le train était déjà parti.
Que faire?L'hésitation de notre troupier
ne fut pas de longue durée. Bravement
il se mit en route à pied pour Lucerne
où il arriva à minuit _0, après avoir
franchi la distance de 35 kilomètres qui
sépare Birrwil de Lucerne à raison de
6,6 kilomètres à l'heure.

TESSIN. — L'autre jour, une femme
du village de Bodio, district de la Levan-
tine, qui donnait depuis quelque temps
des signes d'aliénation mentale, s'est
emparée d'un garçonnet de deux ans ap-
partenant à des voisins et l'a jeté du
haut d'une paroi de rochers. Le pauvre
petit est mort deux heures après.

Son crime accompli, la folle a disparu,
et elle erre depuis dans les forêts des en-
virons.

GENEVE. — La Confédération vient
de rembourser au canton de Genève la
somme de 300,000 fr. pour droits de
reversion du canton vis-à-vis de l'an-
cienne compagnie du Jura-Simplon. Le
Conseil d'Etat propose au Grand Conseil
de fixer l'emploi de cette somme comma
suit : 1° 250,000 fr. au remboursement
d'obligations de l'emprunt 3 1/2 p. e. de
1888, dit {emprunt des impôts entre-
pôts ; 2° de consacrer 50,000 à un fonds
de prévoyance et d'assurance dont l'uti-
lisation sera déterminée ultérieurement.

NOUVELLES SUISSES

Les Varice®
_,>_:____ de Virginie guérit les vari-

ces, quand elles sont récentes; il les
améliore et les rend inoffensives quand
elles sont invétérées, n supprime la fai-
blesse des jambes, la pesanteur, l'engour-
dissement, les douleurs, les enflures, il
prévient les ulcères variqueux on les
guérit, et empêche leurs récidives fré-
quentes. Traitement facile et peu coûteux.
Le flacon, 5 fr. dans toutes les pharma-
cies. Envoi gratuit de la brochure expli-
cative par F. Uhlmann-Eyraud, Genève.

Rhumatismes
points Je côté, torticolis et maux de reins
sont promptement guéris par

l'Externum américain Golliez
Se vend dans toutes les pharmacies en

flacons de 1 fr. 50.
Dépôt général: FE_M__0_5 GOLLIEZ, Morat.

IMPRIMERIE WOLFRATH & SPERLé

elle pas au delà des feux de la rampe
déployé — devant des milliers de spec-
tateurs remplissant le parterre, les gale-
ries, les loges, — tout ce qu'elle avait
d'art, de jeunesse, de charme, de talent
et de voix ; s'efforcent de donner à son
attitude, à ses gestes, à ses regards,
toute la grâce exquise ou l'énergique
expression de ses airs et de ses cantilè-
nés, et de mettre dans son sourire tout
le charme piquant et la vivacité coquette
de ses vocalises les plus légères, et de
son trille le mieux perlé?...

Eh bien! oui;î l'arrêt était porté, la
sentence, accomplie. Mme Lemontaut,
jadis, avait eu raison de repousser pour
son enfant chéri la pauvre artiste igno-
rée, qui n'avait à lui donner que sa jeu-
nesse et son amour. Et, à plus juste
titre encore, elle repousserait, mainte-
nant l'artiste classée, reconnue, la chan-
teuse aux succès incontestables, qui,
pourtant, rentrée dans son ombre, ne
chercherait plus à présent qu'à se faire
oublier.

Ohl comme l'enfant malheureuse, en
cet instant, eût chancelé sous le poids
de l'épreuve et se fût sentie défaillir, si
elle n'eût pas eu pour la soutenir, son
impérissable besoin de rétribution, de
vengeance. Ce fut ce désir ardent, tout-
puissant, passionné> qui l'anima en ce
moment, et qui lui fit comprimer ses
émotions avec une incomparable vigueur,
tandis qu'elle ¦ remettait le télégramme
aux mains de Mme Lemontaut, en lui
disant d'une voix douce.

(A sw» t.
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àFMRTBlEMTS A LOUER

Séjour d'été
A louer 2 logements, un meublé, de 3

chambres, l'autre de 3 chambres non
meublé S'adresser, restaurant, Serroue
s/Corcelles. 

Cause imprévue
Sept chambre- pour Salât*

Jean, a la routo de la Côto 47,
formant grand appartement
neuf; cabinet de bains, balcon..
S'adr. a l'Agence agricole et
Tltlcole, James de Reynier,
Wench&tol. 

A. louer un logement de 2 chambres,
aveo grange, écurie, grand jardin et dé-
pendances. Eau sur l'eviér. Prix 18 fr. par
mois. S'adresser chez M. Heimann, café,
Montmollin. 

A LOUEE
dès maintenant ou pour le 24 juin, dans
l'immeuble du Faucon, rue de l'Hôpital 20,
4me étage, un appartement de 3 cham-
bres, cuisine et dépendances. S'adresser
à M. Paul Delachaux, libraire, rue de
l'Hôpital 4.

Séjour d'été
à VILARS (Val-de-Ruz)

Forêt à proximité. Bon air. Chambres
et pension. S'adresser à Edouard Mon-
nier, Ecluse 18, Neuohâtel. 0 1453 N

A louer, ponr le 24 juin 1904, nn petit
logement d'une pièce et dépendances.
Belle sitoation. S'adresser Etude Lambe-
let et Matthey-Doret, notaires, Hôpital 20.

A louer, pour cause de dé-
part, dès le SI Juin 1904, un
beau logement de cinq pièces
et dépendances. — Conditions
avantageuse-. — S'adresser au
notaire G. Matthey-Doret, Hô-
pltal «O. 

A louer, pour le 24 juin, à la rue de la
Côte, un logement mansardé de 3 obam-
bres et dépendances. S'adresser Côte 18,
1" étage, de 1 à 2 heures. 

Séj our d.Tété
A remettre un logement de 2 pièces,

cuisine et dépendances, bien exposé au
soleil. — S'adresser à Alcide Oppliger,
Coffrane.

On offre a loner pour Saint-
Jean, dans une maison renfer-
mant deux appartements seu-
lement et située aux abords
Immédiats de la ville, dans nn
quartier agréable, un premier
étage avec grand balcon, au
midi, de quatre chambres et
dépendances usuelles. Eau. Gaz.
Electricité. Bains. Tramway.
Tne superbe. co.

Etude Ed. Petitpierre, no-
taire, 8, rne des Epancheurs.

A loner, à partir du 24 juin, le second
étage de la maison n° 10, rue haute, Co-
lombier. L'appartement est composé de
6 chambres, cuisine, cave, buanderie, etc.
Eau, gaz! à la cuisine, lumière électrique
si on le désire. Jardin potager et verger.
S'adresser de 10 heures à midi, à M. le
D* Weber. 

AU a_ Jt-TN
à louer, pour cas imprévu, un logement
de 5 chambres, cuisine et dépendances.
S'adresser Balance n» 2, rez-de-chaussée.

Pour Saint-Jean
à louer Ecluse 1, logement de quatre
chambres et dépendances. Prix 650 fr.
S'adresser Etude G. Favre et E. Soguel,
notaires, rue du Bassin 14. 

A louer, dès maintenant, rue du Coq-
d'Inde n° 8, un logement de une cham-
bre, cuisine et galetas. — S'adresser au
bureau de G.-E. Bovet, 4, rue du Musée.

Pour Saint-Jean appartement de 5 piè-
ces, 3œ* étage, rue Goulon 2, vis-à-vis du
Jardin anglais. S'adresser à Henri Bon-
hôte,, Beaux-Arts 26. co

Corcelles-Cormondrèche
On demande à louer tout de suite une

chambre meublée. S'adresser Case pos-
tale M. G., Cormondrèche. 

On demande a louer un local
pour y entreposer un mobilier
propre. S'adr. Etude Brauen,
notaire. 

Jeune homme cherche
chambre et pension

à prix modéré, dans famille où l'on ne
parle que le français. Offres sous S. U. 545
au bureau de la Feuille d'Avis de Neu-
ohâtel. 

Ou demande à louer
pour servir de remise, un local sec, situé
à un rez-de-chaussée, de préférence à
proximité de la plaoe du marché.

Adresser les offres par écrit à l'Etude
Mauler & Berthoud, avocats, faubourg de
l'Hôpital 19. o.o.

OFFRES DB SERVICES
UNE JEUNE FILLE

sérieuse , cherche à se placer pour
s'aider au ménage. Demander l'adresse
du n° 540 au bureau de la Feuille d'Avis
de Neuehâtel. 

Oenz j aunes filles
de bonne famille, de la Suisse allemande,
cherchent place si possible dans la même
maison, l'une pour les travaux du mé-
nage, et l'autre comme bonne ou femme
de chambre. Adresser les offres à M11»
Elise Burki, Nouveau quartier, Soleure.

PLACES DE DOMESTIQUES

On demande, pour époque à convenir,
une domestique sachant cuire, propre,
active et aimant les enfants. Inutile de
se présenter sans bonnes recommanda-
tions. Demander l'adresse du n° 549 au
bureau de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.

Mms Bienemann, Beau-Soleil, Gratte-
Semelles, demande pour 16 juin ou plus
tôt bonne cuisinière, bien recommandée.

ON DEMANDE
tout de suite, pour le service des cham-
bres, une fille active, sérieuse et bien re-
commandée. Bon traitement et salaire
convenable. S'adresser à M»™ Lavanchy,
Maladière 3. 

On demande

UNE JEUNE FILLE
ponr tout faire. Gage suivant capacités.
Adr. offres et références à pension Qaillet,
66, route de Frontenex, Genève.

On demande, au Val-de-Travers, ponr
un ménage de 3 personnes, nne

bonne domestique
connaissant la cuisine. Bon gage. Deman-
der l'adresse du n° 530 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuohâtel. 

Là FAMILLE, bureau de placement,
Treille 5, offre et demande toujours des
domestiques bien recommandés pour hô-
tels, cafés et maisons bourgeoises.
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OU DËiriMDË
une jeune fille honnête, propre, active et
sachant cuire. Demander l'adresse du
n° 538 au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuohâtel. 

On demande pour un petit ménage
soigné, une _30_sr__ r__ :
pour tont faire. Gage 30 fr. S'adresser rue
de l'Industrie n° 2, au rez-de-chaussée.

On demande bonne cuisinière, pour
milieu ou fin jnin. S'adresser par écrit,
ease postale 5787, Nencb-tel. c.o.

On demande pour Mulhouse, une très
bonne

femme de chambre
S'adr. Gibraltar n° 8, 1er étage, à droite.

On cherche
pour tout de suite ou pour le 15 juillet,
dans une famille à Hambourg, une femme
de chambre parlant français et compre-
nant l'allemand.

Offres avec photographie, certificats et
gage, jusqu'au 6 juin, à Mm» Paul Horn,
villa Regina, à Nidau près Bienne.

ON DEMANDE
pour tout de suite, une jeune fille de
tonte moralité, pour aider au ménage et
au magasin. S'adresser magasin Dema-
gistri, rue du Seyon. A la même adresse
à louer une jolie petite chambre meublée
indépendante.

EMPLOIS DIVERS
On demande

des journées
pour faire des ménages. Ecluse 48, 4"".

Une maison de la place cherche un
e__c_.j»loyéî

d'âge mûr, connaissant parfaitement la
comptabilité et apte à remplacer le chef
de la maison appelé â s'absenter fré-
quemment. Adresser offres case postale
5798, Neuehâtel. 

De -oo. ouvriers menuisiers
sont demandés tout de suite. S'adresser
à Henri _erber, entrepreneur, à Gor-
celles.

Jeune Anglaise
(19 ans) désire être reçue au pair dans
une famille comme compagne auprès de
jeunes filles ou auprès d'enfants. Elle
donnerait des leçons d'anglais ou aiderait
dans quelques travaux de maison faciles.
Bonne éducation. Références : M11" Roser
et Dittmar, Tivolistr. 7, Fribourg i/B , et
M_* Sperlé-Monnard, à Nenohâtel.

DEMANDE de PLACE
Famille de la Suisse orientale, désire

placer sa fille dans pensionnat ou maison
privée, distinguée, dans le canton de!
Vaud ou Neuohâtel, où elle aurait bonne
occasion d'apprendre la langue française.
La fille ayant subi l'examen d'institutrice
des travaux manuels, les parents tiennent
à ce que dans pensionnat elle puisse être
active comme institutrice on dans maison
privée, sous bonne direction, aider dans
le ménage et couture, tout en ayant
l'occasion de prendre des leçons de fran-
çais et musique. Conditions : bon traite-
ment et soins maternels. L'entrée pour-
rait avoir lieu le 1" septembre 1904.

Offres pour entrer en relation avec les
parents, concernant les conditions, etc,
sont à adresser sons Za G. 938 à
l'agence de publicité Rodolphe Nosae,
Salnt«0aIl.

Boulanger
Bon ouvrier, avec de bons certificats,cherche plaoe dans la Suisse française. -Demander l'adresse du n° 547 au bnreau

de la Feuille d'Avis de Nenohâtel. j
Un jeune homme

de 22 ans, connaissant bien les chevaux
et un pen les travaux du jardin, cherche
place comme cocher dans une famille
Adresser les offres aveo prix à O. B. 548
au bureau de la Fenille d'Avis de Neu-
ohâtel.

Porteur de lait
est demandé tout de suite à la Laiterie
Lambelet, Saint-Maurice 15.

ON" DEMANDE, pour le _L5 Jnln taon*
rant, une jenne fille comme

aide blanchisseuse
à l'Ecole d'agriculture de Cernier. —
S'adresser à la Direction. R. 465 N. ;

On demande, pour tout de suite, un bon

voiturier-cocher j
Inutile de se présenter sans de sérieuses
recommandations. Demander l'adresse du '
n° 550 au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuohâtel. 

On demande tout de suite nne
assujettie

ou nne apprentie repasseuse. S'adresser
chez Eug. Jossy, Boudry. 

Demoiselle sérieuse
sachant l'allemand et connaissant la dac-
tylographie, la sténographie et la comp-
tabilité, cherche place dans un burean.
Demander l'adresse dn n° 487 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.

Pour trouver rapidement une plaoe à
Genève, en Suisse on à l'étranger, écrire à

l'Agence DAVID, à Genève
BUREAU DE PLACEMENT

de

Mme HUNÎ-SPIING
Harderttr. Interlahen

offre à placer et demande continuelle-
ment employés des deux sexes pour
hôtels, familles, et à la campagne, c.o.
Chambres el téléphone dan» la malion.

On cherche pour tout de suite

nn infirmier
pour un malade aliéné. Adresser les offres
écrites à T. L. 527 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuohâtel. 

Un ouvrier boulanger
! de bonne conduite, trouverait à se placer
pour le 6 juin, chez M. Jules Bregnet,
Monlins 17. 

Un jeune homme de 16 ans, de la
Suisse allemande, cherche une place de

VOLONTAIRE
à Neuohâtel, où il ait l'occasion d'appren-
dre le français. S'adresser K. H., faubourg
du Grét 7, 1" étage. 

Dame seule
active, ayant de l'éducation, demandé
place pour diriger petit ménage simple.
Ecrire sous chiffre MM. 543 au bureau
de la Feuille d'Avis de Neuohâtel.
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Mercuriale du Marché de Neuehâtel
du jeudi 2 juin 1904

~ 
De fr. i Fr.

Pommes de terre, les 20 litres, — 90 1 10
Haricots. . . . les 20 litres, 4 — ' 
C a r o t t e s . . . .  le paquet, — 20 — 25
Poireaux . . .  le paquet, — 05 
Choux . . . .  la pièce, — 15 — 20
Laitues . . . .  la pièce, — 10 — 15
Choux-fleurs . . la pièce, — 50 — 70
Asperges de France, la botte, — 30 — 40
Radis la botte, — 10 
Cerises . . . .  le demi-kilo, — 30 — 35
Œufs la douzaine, — 80 — 85
Beurre . . . .  le demi-kilo, 1 60 

» en mottes. » 1 30 1 40
Fromage gras. . » — 90 

» mi-gras » — 80 
» maigre. » — 50 — 70

Pain » — 16 
Lait le litre, — 20 
Viande de bœuf . le demi-kilo, — 85 — 95

» » veau . » — 90 1 30
t » mouton » — 90 1 20
» » porc . » 1 — 

Lard fumé . . .  » 1 — 
» non-fumé . » — 80 


